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LECTEUR.
à Uvoi qu’on ait déja un affez grand

G. crû rendre fervice ntilenombre de Livres de Fortification,

Fed ai

gréable au Public en lui donnant ce petit
4 raité dont le Manufcrit étoit entre les
mains d'un de mes amis très bon Juge de
ces fortes d'Ouvrages qui m'a déterminé à
d'imprimer y principalement qu’il traite
plus à fond qu'aucun autre des Mines
des Fourneaux qui fervent à l'Attaque on
à la défenfe des Places, A'ne juger des
Livres que par la groffèur duVolume, ce-
lui-ci ne paroîtroit pas fort confidérable;
mais on en aura une toute antre idee, lors
qu'on fçaura que Monfieur Goulon en e/f
d'Auteur. La capacité de cet Inoenieur ef}
connuë non feulement en France, où il s'eft

toujours fait diflinguer d’une manière fort
«vantageufe, mais ausfi en Æltrmagne Gen
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Fiollande où il s’ef élevê par fon mérite
à des Emplois très-confidérables ämfi je
ne croi pas devoir m’arreter plus long-tems

à faire connoitre la valeur d'un Ouvrage
qui ef} afjez recommandable par fon du-

Leur.
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TE laiffe le foin aux Généraux d’Armée qui
u affiégent une Place d’en faire l’inveltitu-E re d’une maniére à ôter aux Afliégez tout

part à fa confervation, de la munir fi bien des
chofes néceffaires pour fa défenfe, qu’elle puit-
fe réfiiter long-tems, aidée du fcavoir-faire des
habiles gens qui y feront renfermez. Cela fup-
pofé, pour les uns, pour les autres; les Âf-
fiégeans, après avoir pris leur pofte rout à len-
tour de la Place comme ils le jugeront à pro-
pos travailleront inceffamment à leurs Com-
munications, aux Lignes de Circonvallation.

Si



6 MEMOIRESSi la Garnifon de la Place eft confidérable
comme je la fyppofe, les Affiégeans feront des
Lignes de Contrevallation, garnies de Redans,

de Redoutes obferveront autant qu'il
{e pourra, d'occuper toûjours les hauteurs, a-
fin de voir venir à eux de plus loin, de.con-
f{erver le Commandement s’il s’en rencon-
trecautiques uns qui ne puiffent pas être renfet-
mez dans la Ligne de Contrevallation l’on y
fera des Redoutes, ou quelqu’autre Ouvrages
où l’on mettra des Corps de Garde. Les cho-'
fes ajnfi difpofées l’on fongera enfuite à l’ou-
verture de la Tranchée l’on s’y préparera
par un amas prodigieux de Fafcines de Ga-
bions.

Celaarrivaä Les Affiégez de leur côté pourront commen-
M.de Calvo à cer à incommoder leurs Ennemis en mettant
Limbour£ tout leur Canon en batterie fur lear Rempart,
qui fut obli-
gé de retirer ne tirant d’abord que des plus petites pieces,
per deux fois jufques à ce que les Affiégeans foient campez
des Troupes afin de tacher à leur faire comprendre qu’ils
qu'il avoitnopavans N’en ont point de plus gros. Dans cette con-
cécs, fiance ils fe pofteront plus près pour reflerrer

leur Ligne de Circonvallation ce qui leur fe-
roit fort avantageux fi leur raifonnement é-
toit jufte fi de plus gros Canons ne le dé-
truifoient cn les obliszant de décamper pour
{fe mettre plus loin. Et comme il n’eft pas pof-
fible aux Affiégez d'empêcher l’amas des Mate-
riaux que font leurs Ennemis, ils doivent être
diligens ne rien négliger pour en découvrir
l’endroit afin de {fçavoir où l'on veut les atra-
quer, n’être pas furpris; n’étant pas naturel
que les Affiégeans s’avifent de les faire porter
fort loin du lieu où ils ont réfolu de s’en fervir.
Et quand la rufe iroit jufques-là les Efpions

de



DE Mr: GOULON. Fde’ceux de la Place les en avertiroient de-
vant qu’on pût les mettre en pratique.

Avant que d’ouvrir la Tranchée les Inge- Les Dragons
nieurs des Affiégeans vont reconnoître la Place.fe logerent
le plus près qu’il leur eft poffible, la nuit à tâ- en arrivant à
tons le jour à la faveur des hayes ou des Limbourg

dans deschemins creux que les Affiégez auront laiffé.hayes à la
par négligence» ce qui arrive fouvent par le peu portée du
de foin que prennent la plûpart des Gouver- Moufquet de
neurs de bien s’inftruire des endroits par où on la Place,

peut les attaquer S’imaginant par un faux A Bouchain
raifonnement qu’il fuffit d’un Ouvrage revê- un creux fers

vit de Placeta pour mettre leur Place en fâreté de ce CÔ- g’Armes la
té-là fans réfléchir que la facilité ou la diffi- premiere
culté d’en approcher en fait tout le mérite nuit deTran-
qu’un Chemin creux ou une groffe haye pou- Shée à la por-

tée de deux
vant fervir de queuë de Tranchée à la portée Piftolers.
du Moufquet avance le Siége de trois jours
au lieu qu’il ne faut que quatre heures pour À Maftriche
mettre un Ouvrage en poudre, quand on cftu- te forvit

ne fois logé fur la Cantrefcarpe. de queué de
Les Affiégez fe voyant inveftis, même a- Tranchéc.

vant que de l'être doivent autant qu'il leur à Bouchain
eft poffible, combler les Chemins creux Ca- J'on fit dans
vins, couper les Hayes razer les Maifons les deux heures
plus proches de la Place s afin d’en éloigner deux brêches

à l'Ouvrageleurs Ennemis comme il y a peu de Place» 3 Corne, à
qui n’ait quelques endroits plus foibles que les monter deux
autres qu’il eft de la derniere importance hommes de
à un Gouverneur d’en ôter la connoiffance à front.
ceux qui l’afiégent il doit du jour qu’il ett On donna ce

confeil à Mr.invefti, jufqu’à ce que les Attaques foienc for- qe Montal au
mées faire tenir pendant la nuit à chacun de Siége de
fes endroits foibles deux ou trois cens hom- Charleroi, ce
mes couchez fur le ventre hors des Paliffades, qu qu
âvec des Fufils pour n’être pas découverts jalevéc.

À 4 s'ils



8 MEMOIRESs'ils aveient des méches. Ces Gens-li feront
difpofez en maniére de Demi-Cercle."Les deux
premiéres Troupes de chaque extrémité fe-
ont comme attachées aux Paliffades &lerefte
par Troupes de fix en fix, ou de quatre en qua-
tre, feront éloignez de 20. ou 30, pas cha:unes
£e qui contiendra th grand Terrain. Toutes
ces petites Troupes Aïnfi difpofées 5’ ayant de-
quoi faire un fignal à leurs Compagnons, dont
ils feront convenus demeuréront dans un
grand filence jufqu'au jours ne s’ébranleront
que quand ils auront vd paffer quelqu'un les
premiers qui s'en ferontapperçÜs, feront le fig-
nal en fe levant les autres feront la même
chofe en fe refférant tous marchant droit aux
Paliflades ils prendront ainfi fans difficulté
ceux qui feront paflez y comme dans un Filet,
fans que leur Efcorte puitle les en empêcher
n’étant ordinairement pas affez forte pour les
arracher des mains de deux ou trois cens hom=
mes prefqne dans. leur Chemin-couvert. Si
les gens qui font palezs que je fuppofe Inge-
pieurs au milieu des intervalles. d'une troupe
À l’autre, donnent dans une de ces petitestrou-
pes ils n'en feront pas plus heureux vü que
s'ils ne font pas pris ce qui eft prefque impof-
fible qu’il n’artive ils ne fçauroient éviter la
Décharee qu’ils feront obligez d'efluyer à bout
touchant. Quand les Affiégeans auroient con-
noiffance de cette difpofition ils ne fçauroient
l’empêcher, ni s’en prévaloir parce que s'ils
envoyent un Corps confidérable contre ces
deux ou trois cens hommes ces derniers é-
tant comme je l’ai déja dit y couchez fur le
ventre verront entendront venir leurs En-
pemis de loin fe mettront en fûreté de-

vant



DE Mr. GOULON. 9vant que les Affiégeans s’en foient apperçüs.
Cependant ces derniers feront obligez d’effuyer

le feu de la Contrefcarpe, des Canons des De-
‘hors du Corps de la Place ainfi l’unique
parti qu’ils puiffent prendre fjachant cette
difpofition, eft de ne pas venir reconnoître de
fi près crainte d’accident c’eft la juite-
ment ce que demandent les Affiégez. Cela s’ob-
{ervera comme je l’ai remarqué jufqu’à ce
que l’attaque des Affiégeans foit formée, Si
d’on eût tenu cette conduite aux Places qne
l’on a affiégé pendant ces derniéres Guerres;
Mr. de Vauban ceux qui pour le fuivre,
fe font avifez d'approcher de trop près s euf-
fent bien mal paifé leur tems.

Les Ingenieurs de retour, ayant fait le rap-
port de ce qu’ils-ont remarqué le Général
prend fon parti l’on fe prépare à ouvrir la
Trançhée les Matériaux ‘ayant été portez par
la Cayalerie dans l’endroit où on s’eft pro-
Ppofé d’en faire. la :queuë l’on commande pour
cela une grahde Quantité de Travailleurs le
nombre de Bataillons, la Garde de Cava-
letie néceffaire par rapport à la force de la de
‘Garnifon l’on fe fert comme je l'ai dit de fit un épaule.
toutes facilitez que l’on rencontre, l’on pro- ment pour la
fite de l’ignorance, ou de la négligence de ceux Garde de la
de la Place; l’on fait de bôns épaulements pour C*valeric.

mettre la Garde de la Cavalerie.
A l’égard de l'ouverture 'de la Tranchées,

elle {e fait de deux maniéres. Si la Garnifon
de la Place et foible, qu’on n’en aprehende
point de Sorties l'on fe logera la premiére
nuit-ie plus ‘près qu'on pourra des Paliffades,

l’on travaillera en fuite à reculons fi au
eontraire la Garnifon elt confidérable l’on

ita



10 MEMOIRESira bride en main, faifant cependant Îe plus dè
travail qu’on pourra la premiére la fecon-
de nuit étant celles de tout le Siége les moins
dangereufes parce qu’on les dérobe d’ordi-
naire aux Affiégez 5 particuliérement la pre-
miére que l’on eft encore éloigné de la
Place.
I} faut que les Ingenieurs remarquent bien là
nature du Terrain, avant que d'ouvrir la Tran-
-chée afin d’éviter autant qu’il fe pourra d’ar
voir les pieds mofillez aînfi au lieu de la creu-
fer de trois pieds fi c'eft un pars bas ils ne
doivent la faire que d’un pied'de profondeur

en l’élargitlant ils trouveront plus de terre»
qu’il n’en faut pour former-le Parapet le
faire à l'épreuve du Canon.

Les Affiégeans doivent encore>fe régler fur
le naturel des Gens qu'ils attaquent fur la
force de ta Garnifon des Affiégez. Si c’eft u-
ne Nation dont le plus grand mérite foit la‘vi-
vacité il faut oppofer à fon premier feu, de
bonnes Redouteés de diftance en diftance bien
fraifées &.paliffadées, capables de contenir
trois ou quatre cens hommes.- IL ef bien diffi-
cile à une Sortie de pouvoir'réüffir, quand les
chofes font ainfi difpo’ées Cela étant fait
l’on perfcétionnera le jour ce qu’on a fait la
nuit l’on fera des Banquettes par tout où
clles feront néceffaires.

Quoi que l’on-faffe d'ordinaire deux outrois
Attaques à une Place je ne parlerai pourtant
que d’une les autres devant être conduite dé
la même maniére.

Les Affiégez s'apercevant du jour que l’on
doit ouvrir la Tranchée foit par le mouve-
ment qu’ils faire à leurs Ennemis en por.ant

des



DE Mr. GOULON Irdes Fafcines, ou en étant avertis par le rap-
port de leurs Efpions ils mettront tous leurs.
Canons à Barbet, le plus grosfur le Remparts

le petit dans les Ouvrages avancez. Ils y Les Tures
joindrant auffi quelques Mottiers; avec ces sen sourate
derniers ils jetteront à l'entrée de la nuit vour pointer
quantité de balles compofées de feu d'artifice deurs Canons
qui brûlent ce qu’elles recontrent, éclairent lanuità l’em-

bouchure dula Terre de l’endroit où elles tombent à prés port ce qui
d’une portée de moufquet ce qui fait à leur éclairoit
faveur découvrir les Travailleurs, ceux qui comme en
les foüûtiennent, commeen plein jour, don. Plein jour.
nent la facilité de pointer les Canons de:
tirer facilement fureux cela non fans car-*
nage» fans beaucoup retarder le Travail.
On pourra s’en fervir depuis le commencement
du Siége jufqu’à la fin, de la maniére que je
viens de dire en jettant avec la main y.
urle Glacis ou dans le Foflé, quandles Affié-
gcansfcront à portée.

Le reméde que les Affiégeans peuvent appor-
ter à cet inconvenient eft d’avoir de petits.
Barils fciez par la moitié, ou des Sreaux à
puifer de l'Eau, pour lesmettre deffus ces bal-
les à feu d’artificé pour Jes étouffer à mefure
qu’elles tombent ou d’avoir des Gens defti-
nez pour les éteindre à force de jetter de la
terra deffus. Ils doivent auffi travailler diligem-
ment à faire des Batteries de Canons de
Morties, leplûtôt qu’il leur fera poffible, afin
d'empêcher ceux de la Place de tirer fi fréquem-
ment des uns des autres.

Les Mortiers des Affiégeans auront la com-
miffion de faire taite ceux de Jeurs Ennemis

le Canon de rendre le leur muct ce qui
{e fera avec un peu de patience étant im-

ps-



12 MEMOIRESpoffible à celui qu’ils auront à Barb.t de fe foû-
tenir eh plein jour ni à ceux des Embrafures
de s'empêcher d'être démontez en fort peu de

tems.À la favear de ces Batteries, les Affiégeans
peuvent avancer canfidérablement leur Tran-
chée en plein jour, par demi-fape, en faifant
Un grand feu qui éteigne celui de la Place
pour favorifer leurs Travailleurs la nuit
en jettant quantité de Bombes dansles endroits
à ù font les Batteries des Affiégezs afin de les
enpêcher, autant qu’il fe pourra, d’incommo-
der les Travailleurs en les éclairant avec leur
feu d'artifice.

Les Affiégeans pourront {e fervir, auffi bien
que leurs Ennemis de ces balles compofées
de feu d’artifice, pour pointer pendant la nuit
leurs €anons où il leur plaira.

Les Affiegez, voyant'que leurs Engemis ont
trouvé le moyen de rendre leur feu d’artifice
inutile ou une bonné partie, comme nous
l'avons fuppofé par conféquent celui de
leur Canon pendant Ja nuits que leur fça-
voir-faire n’a pû empêcher les Afiégeans de
mettre les leurs des Mortiers en Batteries»
ni d’avancer confidérablement la Tranchées ne
doivent pas s’opiniâtrer à oppofer contre Ca-
non pour deux raifons la premiere par-
ce qu’il feroit démonté en fort peu de tems,

mis hors de fervice pour tout un Siége le
fort empourtant toûjours le plus foible
que le retirant de bonne heure ils pourront
s’en fexvir bien plus utillement dans Jés fuites
Le feconde pour éviter la ruine entiére des
Ouvrages, tout le Monde de ayant pû remarquer»
comme moi dans tous les Siége que les

Affié-



DE Mr. GOULON. 13Affiégeans celent de tirer aux endroits qui ne
leur font plus de mal y fans s’informer s’ils ne
pourront pas leur en faire dans les fuites.

Cependant les Afffégez pour incommoder Pour un Ca.
leurs Ennemis placeront leurs petits Canons Non que les

f'ures.enlevedans les Dehors fur les Faces des Baftions rent en Can-
en biaifant pour être moins en prifo die,qui étoit
généralement par tout où ils pourront voir les für le haut de
Batteries la Tranchée, fans être vûs du le brêche du
Canon des Affiégeans les changeront fou- Sablonniere
vent de place s pour embarafler ces derniers il leur en coû-
s'ils me vouloient croire ils en mettroient ‘à plus de120chomm.
jufques f r les angles de la Contrefcarpe UN à ceux qui
peu éloignez» qui pourroient voir quelque Re- défendirent
vers de la Tranchée des Batteries. Je fçai la brêche fort
bien que cela ne s’eft pas pratiqué jufqu’à au- pee
jourd’hui par l’apréhenfion mal fondée d’ex- manfech com
pofer du Canon y comme s’il étoit bien plus mandoit dans
honnête de le rendre par capitulation auffi neuf ©e pofte.
que s’il fortoit de la Fonte, que de le prendre
par un Combat opiniâtré où les Aifiégeans
rifquent toûjours incomparablement plus que
les Affiégez ceux-là étant obligez de partir
de loin, d’efluyer le feu de toute une Pla-
ce, celui d’une Garnifon qui. les attend der-
riére (es Parapets, &'qui les choifit à fon aife.
L'on pourra retirer ces Canon les mettre
en füreté à l’entrée de la nuit.

Il eft bon que les Affiégez obfervent encore
de réparer les Endroits où ils avoient du Ca-
non s que celui des Ennemis leur avoit fait
quitter, d’y remettre, pour en tirer com-
me du premier jour, quand ces derniers au-
ront retiré le leur pour le pofter plus près. Je
voudrois auffi que tout le Canon d’une Place
‘pendant uñ Siège fût fur des affûts marins»

pour



14 MÉMOIRES.pour donner moins de prife aux coups des À Mé-
geans n'être pas fi-tôt démonté.

A l’égard de l’inquitude que les Affiégez
{e propofent de donner pendant la nuit pour
empêcher la Tranchée d’avancer, il faut qu’ils
faffent de petites Sorties de huit Ou dix hom-
mes de Gens choifis, qui fe coulant fur le
ventre donnent l’Allarme en criant ruë tuë 3

en jettant quelques Grenades après quoi
fe fauvant deleur côté, :ls fourhiront aux Tra-
vailleurs de la Tranchée qui he demandent
pas mieux le fpécieux prétexte de s'enfuir, fans
qu’il foit poffible deles en empêcher, ni de les
raffembler de toute la nuit, ee qui la fait per-
dre aux Affiégeans. Si ces derniers s s’accoû-
tumant à ces petites Sorties ne s'en ébranlert
plus, trouvent le fecret inconnu jufqu'ici
d’infpirer de la fermeté à leurs Travaillcurs
les Affiégez s’en appercevant feront fuivre ces
petites Sorties d’une Bonne à laquelle on ne
s’attendra pas, laquelle renverfera fans difficu!-
téles Travailleurs, ceux qui les couvrent
{fe retirera enfuite derriére les Palifflades, après
avoir répandu l’épouvante, fans s’opintâtrer au
Combat,de peur d'avoir bien tôt toute la Tran-
chée fur les bras de forte qu'elle fe trouvera
en füreté avant que les Détachemens ayent
fongé à fortir de la Franchée pour les en en
pêcher.

Les Affiégez doivent obferver la même con-

duite, de peur d’être coupez jufqu’à ce
que la Tranchée ne foit plus qu’à trente ou
quarante pas des Paliades, Dans ce tems-là
n’apréhendant plus le même inconvénients
étant aidez de leur Chemin-couvert de tous
Jeurs Ouvrages ils pourront tenter. quelque

cho- vo.



DE Mr. GOULON, rschofe de plus confidérable foit de combler
une partie de Tranchée ou d’encloüer le Ca- à
nons de quelques Batteries foit enfin de fai-
re la fermeté foûtenuë d’un peu de bonheur L)

él,

leur confeillera. Jufques-là le bon fens ne leur 4

doit pas permettre de prendre d'autre parti
ir,

que celui de donner feulement l'Allarme de
renverfer ce qu’ils rencontreront d'abord,

Mob

ju
de faire enfuite une fage retraire. Il faut qu’ils ee

(Aiobfervent encore immédiatement après avo.r
fait une Sortie, de jetter quelques balles de
feu d’artifice de tirer dans ce moment fur I

dre de tous les endroits où ils auront du Ca- ue
leurs Ennemis» qui feront encore en defor- ms
non lequel ils pourront pofter pendant la 4
nuit pour une pareille action dans les lieux où po
ils le jugeront néceflaire ayant foin de reti- E

“arer avant le jour celui qui fera à Barbet, pour
he ÿ

ne le pas expofer aux Batteries des Afl'égeans. ilLes Affiégeans pourront encore chicaner les ‘if
Ennethis en .poftant pendant la nuit une E
rahgée de Tanneaux ou de Gabions depuis LÀ
l'Angle faillant de la Contrefcarpe; en s’avan-
çant dans la Campagne de trente ou quarante
pas afin d‘enfiler le matin la Tranchée, bu

Fo.

5

portée quils jugent Li
empêcher que l'on y travaille pendant le jour 5 pie

la rafer même ou une partie, s’ils en font à

des Moufquetaires ou une petite piéce de [EU

ront mettre derriére les Tonneaux ou Gabions, (LE

Canon de laquelle les Affiégeans n’oferoient bi
tenter de fe rendre maîtres fans s’expofer à pre
être paflez par les armes je fuppofe que les 5
Embrafures des derniers ne foient pas tournées kauf

de ce côté-là. fsLes Affiégez obfervetont de remplir ces Ton- tr
due

ne-
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16 MEMOIRESneaux ou Gabiohs de matiéres combuftiblés
afin de les brûler fi les Ennemis venoient pout
s’en faifir en éloignant avec une Halebarde
celui qui ferale plus près de la Paliffäde, crain-
te» que le feu n’y prenne; l’on aura foin auf
de retirer à l’entrée de la nuit, cefx que l’on
aura mis pendant le jour detriére cette maniére
de Traverfe pour ne les point expofer.

Ce que je viens de dite, ne fçauroit prefque
jamais manquèr d’arrivét, parce quèles habiles
Ingenieurs, sont ceux qui allignent ja Tranchéè
de la Contrefcarpe qu'il elt pofible fans en
être enfilée afin d’éxpéditr lé vravail que
de fréquens détours allongènt tonfidérable-
ment.

Les Affiégeans de leur côté réparetont le
defordre que les Affiégez auront fait pat leurs
Sorties, raffermiront autant qu’il 1e pourra
les Travailleurs. Pour tâchër à y parvenir a-
prés avoir mis des gens couche; fur le ventrt à
l'ordinaire s pour lés parer de l’infulte ils
détagheront de cettetroupe cinq oufix Soldats
éloignez d’eux les uris des autres, de cir-
quante pas aVeè ordre dé tifer quafid ils
s'appércevront de guilque Sôrtié: Cetté Allar-
me donnera le tems aux Détachèïnens ée la
bien recevoir, aux Battaillons de la couper
files Ennemis s’obftinent au Combat, ou de
les repouffer aifément. II faut auffi que les
Ingenieurs prennent le foin -de-montrer cette
difpofition aux Officiers deffinez pour le tra-
vail afin que ces derniers ia faffent connoître
à leurs Travailleurs tâchent de leur in-
fpirer une fermeté qui les empäiche de s'enfuir
au premier bruit. Comme ccla eft ordinaire

aux



DE Mr. GOULON. 17aux Travailleurs de s'enfuïr le feul fecret que
j'ai trouvé à dix-huit ou vingt Sièges où jc me
fuis rencontré, eft de n’en mettre que peu à
la fois en befogne &-feulement par quinze
ou vingt, commandez par un Officier ou
par un Sergent, leur failant obferver un grand
tilence. Ces quinze ou vingt ayant pofé leurs
Fafcines, commencé à travailler l'on en
fera marcher pareil nombre, ainfi de fuite,
tant que ce qu’on s’eft propofé de faire foit tra-
cé. Si une fois le travail et ébauché que
Ja peur vienne à les prendre les Piquiers des
Bataillons de Tranchée l’acheveront fans
prefque perdre de tems ni être obligé d’en-
voyer chercher d’autres Travaillieurs au Camp.
Il faut auffi Jaiffer un Sergent avec quelque
monde pour roder dans les Boyaux faire
revenir ceux qui s’en iront.

Quant au Canon que les À ffiégez s’aviferont
de remettre aux endroits que celui des Affié-
geans leur aura fait quitter, cès derniers fe
contenteront d’y faire jetter des Bombes, pour
tâcher à le démonter ou du moins pour l'in-
commoder l'empêcher de tirer fi fouvent
n'étant pas poffible qu'ils ayent allez de Canons
pour les oppofer- par tout où teurs Ennemis
jugeront à propos d’en mettre. D'ailleurs
la Tranchée étant bonne comme abandon-
née dans les endroits expofez à leurs coups
toutes les Troupes étant quafi à la Tête, le plus
grand mal qu’ils pourront faire fera de tuer
quelques Chevaux de ceux qui menent le
Canon les Munitions néceflaires aux Batte-
ries à la Tranchée; à quoi il eft facile de re-
médier en faifant la Tranchée fort large,& les
Retours aifez, afin de faire paifer tousles Cha-

B toits. er
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18 MEMOIRESroits. Il faut encore obferver de laiffer chaque
Retour au bout du Boyau de deux ou trois
toifes de large afin que ceux qui viennent de
Ja Tête à la Queuë de l’Attaque s’y puiffent fou-

rer, pour lautier le paffage libre aux autres,
Aux matériaux.

Comme je crois avoir dit, à peu près juf-
qu'ici, ce que les Affiégeans les Affiégez
doivent faire chacun de leur côté les uns
pour avancer leurs Travaux, les autres pour
tâcher à les retarder que les redites font
fatiguantes lcs mêmes chofes pouvant de-
vant fe pra:iquer ou à peu près, depuis le
comméncement jufqu’à la fin du Siége je
pañerai de la première à la feconde 5 de la
ietohde à la troifiéme ou quatriéme Paralelle
fi l’on veut cn faire autant, quoi que trois, fe-
lon mon fens puiffent fuffire Je ne déter-
minerai pas non plus dans combien de tems l’on
y peut parvenir, parce que la chofe dépend
abfolument du fcavoir-faire, de l’opiniâtre-
té des uns des autres. Je fuppofe pourtant
comme cela doit naturellement arriver que
les Affiégeans par leur perfévérahce par leur
fermeté ayent applani toutes les difficaltez

tous les obftacles que leurs Ennemis leur ont
o; pofé jufques-là, qu’ils foient enfin par-
venus à cette derniére Paralelle qui embratle u-
ne partie de ce que l'on veut infulter, qui.
d’ordinaire n’eft éloignée que de trente ou qua-.
rante pas des Paliffades étant deftinée pour
la grande Place d’Armes d’où les Troupes
s’ébranlent pour attaquer la Contrefcarpe
les Ouvrages qui Ini font oppofez s’ils font de
terre, les Foffez non revêtus.

Les Affiégcans fe préparent à cette aétion
COR



DE Mr. GOULON. 19comme une des plus dangereufes detout le Sié-
ge avec toutes lés précautions poffibles pour
la fairé réüffir Pour cela, l’on élargit cette
derricre Paraleile ou Place d’Armes beau-
coup plus que le refte de la Tranchée y pra-
tiquant des Banquettes, Où une Montée aifée
par un grand Talus, afin que les Gens propo-
fez pour donner, puiflent fortir comme en Ba-
taille cependant l'on fait un grand amas de
Matétiaux pout les Logemens que l’on s’eft
propofé de faire que l’on met fur lé Revers
de la P:ace d’Armes en dedans, dans les en-
droits les plus proches l’on commande, pour
cette occalion le nombre de Travailleurs que
l’on juge néceildires, tous les Grenadiers
de l'Armée, ou une grande partie qui avec
léûrs Grenades portent auffi leurs haches
pour {e faciliter le pañage par tout où lé Ca-
fon n’eñ aura point fait. Les Grenadiers font
foùtenus par d'autres Détachemenss ces der-
hiers encore par des Batdillons commandez
pour donnèr €h das d'une réfiftance opinid-
tre.

Les chofes ainft difpofées, l’on n'attend plus
que le Signal pour donner qui elt d’ordinai-
te quelques coups de ‘Canon d’une Batterie
marquée mais avant tous ces préparatifs il
eft boñ de fcavoir fi la Conttefcarpe eft con-
treminée foit par un Plan jaite que l’on doit
avoir de la Place Ou par le moyen de quel-
ques’ Efpions rendus ou prifonniers fi les
Fourñeaux foûit fort avancez dans la Campa-
éfie dañs quels endroits ils font enfin
S'ils font affez entérrez pour pouvoir produire
un grad effet. S’étant bien informé de cela

fcachant que tout elt contreminé on pren-

B dra



20 MEMOIRESdra le parti de s’affûrer du deflus, de fe
rendre maitre du deffous pour cet effet l’on
pratiquera dcs l’uits dans la Place d’Armes à 3.
ou 4, toifes les uns des autres on les creufe-
ra de 18. à 20. pieds, fi l’on le peut fans ren-
contrer l’eau lon les couvrira de planches
du côté où on voudra laifler le pañage libre aux
Troupes pour aller venir de chacun du
fond de ces Puits l’on conduira vers les Paliffa-
des 5 des Galeries de cinq pieds de haut,
de trois de large, afin de rencontrer celles des
Ennemis. Si l’on fe trouve deflus ce qui eft
fort aifé de remarquer en perçant la Terre a-
vec une longue Aiguille de fer que l’on enfon-
ce, jufques a ce que l’on ne trouve plus de ré-
fillance l’on s’en rendra le Maître avec des
Bombes que l’on y jettera après l'avoir en-
foncée fi l’on fe rencontre deffous on la
fera fauter mais fi l’on ne.rencontroit pas ces
Galeries ce qui peut bien arriver l’on fera
dans celles qu’on vient de faire, d’autres pe-
tits Rameaux à droit à gauche de 12. à 15.
picds de longueur au bout defquels le Affié-
geans feront des Fonrngaux à force d’en
faire joücr ils ne fçauraient manquer de ren-
contrer, de: ruiner .les Galeries des Affié-

Sez.Ce que je viens de dire, elt fuppofé pour le
Faffé revêtu; car quand il ne l’eft pas fanstant
de miftére, l’on peut envoyer droit aux Palif-
fades un petit Détachement, en faifant grand
bruit, afin d’obliger les Affiégez à faire joüer
leurs Fourneaux, ce qui te fçauroit manquer
d'arriver; parce qu’ils appréhenderont, qu’on
ne s’en rende les maîtres. Si l’on entre une fois
dans le Foiié, les Fourneaux nc feront que peu

ou



DE Mr. GOULON. 21ou point de mal à ceux qui font pres des Palif-
fades, tout l’effet fe faifant derriere eux-fi au
contraire le Fofié eft revêtu, cette maniére eit
inutile dangereufe; les Affiégez n’appréhen-
dant pas que l’on faute dedans, pour te rendre
maître de leur Galeries ainfi ce feroit vouloir
faire tuer des gens inutilement. Les Turcs en

Lês ‘Affiégeans pourront encore prendre UN gieverent un
autre parti, pour cônferver leur monde, (fip- en Candice,
pofé, comme je l’ai déja dit, qu’ils ayent ren- qui comman-
dus inutiles avec leurs Fourneaux ceux que leurs vers
Ennemis avoient fous leur Glacis.) Pour celà zuoit beau-
ils feront dans leur Place d’Armes, ou un peu coup dumon-
derriére, des Cavaliers affez élevez pour voir le de- I y avoit

deffus 30. pic-
Chemin-couvert de revers, fur lefquels ils mCt- ces de Canon.
tront du petit Canon, ou de la Moufqueterie L'on en fit
cc qui chaflera les Affiégez fans coup ferir à ani petits

au stiége de1 f d Cavaliers de toute la Tran-a aveur €CEschée, l’on pourra fc pofter fans bcaucoup de rif- bourg, var

qu: fur la Paliffade foit par la demi-fape 5 où taque de la
par-de petits Détachemens de huit ou dix hom- droite, qua

chatfcientmes à la fois, avec des Gabions pour être pli- tous ceux
tôt à couvert ainfi de fuite julqu’à ce que qui étoient
le Logement fe trouve ébauché par tout 5 le- don le Che.

min-couv>ftquel il fera néceffaire enfuite de perfection” 71 n'y avoit

ner.» que de laSiles Affiégeans trouvent le Chemin que je moufquete-
viens de leur tracer trop long les chofes re deffus.
étant difpofées comme je l’ai dit, le Signal
donné pour l’Attaque; les Grenadjers, tous
les gens commandez. fortiront de la Place
d’Armes comme en Bataille infulteront
chacun de leur côté ce qui leur cft ordonné
d'attaquer. Il eft bien difficile que des Gens
puiflent réfifter à des attaques auifi brufques

B 3 auffi
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22 MEMOIRES'auffi fortes que celles dont on s’eft faitune ha-
bitude pendant ces derniéres Guerres du
moins. n’en avons Nous pas vû d’exemple, qu’à

Maftricht à Ypres encore ce fut fi peu de
chofe qu’elles n’en doivent pas fervir.

Je fuppofe danc ou plûtôt je pofe en fait»
que les Affiégeans renverferont tout ce qu'ils
rencontreront, qu’ils fe rendront Maîtres
de la Contrefcarpe des Ouvrages oppofez à
l'Attaque s'ils font de terre comme je l’ai
remarqué les Foflez non revêtus y ce qui
fe difcerne de la Tranchée par de grands çris
pouflez par les Viétorienx lors qu’ils fe vo-
ycnt les maîtres de tout ce qu’ils ont attaqué.
Les Ingenieurs à ces cris doivent marcher cha-
cun avec fes Travailleurs les uns deftinez
pour pofter le Logement fur les Palifflades,
les autfes fur les Ouvrages.

Le travail felon moi le plus aifé de tout
le Siége, (au rifque près) elt celui de la Can-
trefcarpe, de la maniére que les Efpagnols met-
tent leurs Paliffades; qui étant for le Parapet
du Chemin-couvert ôtent la moitié de feu de
la Place, donnent :aux:Travailleurs la faci-
lité de faire le Logement; quoi que natnrelle-
ment bêtes, les Soldats ne fçachant ce qu’ils
font, ni où on les mene; mais dans cette ren-
contre n’étant queftion que d'aller en ayant
ils marchent après les Ingenieurs après Jeurs
Officiers, jufqu’à ce que la Palifade leur den-
nant contre la tête, ou centre l'eftomach les
oblige à laiffer tamber la Fafcine à leurs pieds
ce qui trace le Logement, lequel fe perfe&tion-
ne ians peine par le fçavoir-faire des Ingenieurs.
L'on trouve encore chez les Efpagnols, par-
mi d’autres Nations, de grandes facilitez à fe

lo-



DE Mr. GOULON. 9loger fur leur Glacis; parce qu’étant prefque

fanstalus, le Parapet du Chemin-couvert fort
haut, tout le feu qui en vient pale par deffus la
tête de ceux qui affiégent; au lien que fi le
Glacis étoit uni avec un petit Revers ce
feroit l’endroit de tout le Siége le plus meur-
trier.Les Logemens de la Contrefcarpe fe doivent
communiquer avec la Place d’Armes, par de
grands larges Boyaux, dont la terre eft jet-
tée des deux côtez, quelquefois d’un féu-
lement, felon les endroits qui les voyent.

Pendant que le Logement de la Contrefcar-
pe fefait, les autres Ingenieurs, les Travail-
leurs propofez pour faire celui des Ouvrages,
s’y acheminent. Si c’eft un Ouvrage à Corne,
ils fe logeront fimplement vers les deux Faces,
{fe fourant dans l’épaiffeur du Parapet de ces Fa_
ces des Flancs de la Courtine; cela pour
deux raifans; la premiére, que le Parapet de
l’Ouvrage leur fert à eux-mêmes de Logement
que le Logement fe fait fans beaucoup de rif-
que, {e peut foûtenir aifément par la pro-
ximité du Foflé, qui n’étant vû de pas un en-
droit de la Place, fert de Place d’Armes La
fecondes que fe lazeant dans l’Ouvrage, l’on
trouve Un terrgin fort dur, où l’on a pcine à
s’enfoncer çe qui fait perdre beaucoup de mon-
de, étant expofé à découvert à tout lc feu de la
Plaçe, dans le fond, on elt auffi bien !e maî-
tre de l’'Ouvrage» étant logé comme j'ai dit,
que fi l’on étoit plus avaricé, l’on ne rifque
Quafi rien; outre que dc ces premiers Loge-
gemens on fe peut avancer par demi-fape, juf-
ques {ur le bord du Foité de la Plac:, fans per-
dre deux hommes,

B4 L’At-

—0

NN



24 MEMOIRESL’Attaque de ces fortes d’Ouvrages, fe doit
Faire en plein jour, parce qu’il y a beaucoup
moins à effayer de feu qu’à celle de tous les au-
tres, pour ne tirer fa défenfe que de foi-même
outre que le Foffé, comme je l'ai remarqué,
{ervant de Place d’Armes aux Affiégeans, leur
donne la facilité de foûtenir les Logemens,
de repouiler les Sorties, queles Ennemis pour-
roient faire, pour tâcher de reprendre l’Ouvra-
ge. À cette raifon, j'ajoûte encore que ces cho-
{es fe font toujours bien mieux le jour que la nuit
quand lc rifque n’cit pas plus grand; parce qu’on
voit bien micux fon fait, que quantité de
gens qui ne feroient pas fcrupule de fe cacher
Ja nuit n’ofcraient fonger le jour à le fai-
re.

La Demi-Lune au contraires ne doit sin-Cette Te fuiter que pendant Ja nuit, étant défenduëpar-

1 Demi Lu- faitement bien de la Place, fon Angle fervant
ne verte àCambiai, Ce but à tous les coups des Affiégez, qui peu-
peidre bien Vent voir leurs Ennemis depuis la tête jufqu’aux
dumonde, pieds; çe qui iNncommode extrémement ces der-

niers, leur fait quelquefois manquer leur
Coup, perdre beaucoup de monde, fur tout,
quand ils partent d’un peu trop loin au lieu
que l’attaqnant la nuit, ces inconveniens cef-
{fnc; parce que les À fiégez ne tirant qu’au ha-
zard, font bzaucoup moins de mal aux Affié-
geans, qui fe fcrvant de l’obfcurité portent avec
moins de rifque leurs Logemens fur la pointe
de l’Ouvrage. Ce Logement, afin d'être plûtôt
fait, nedoitembratier que 3. ou 4. toifes de cha-
que côté, d’où l’on s’étend à loifir par demi-fa-
Pc jufques fur le bord du Foffé, comme à l'Ou-
vrage à Corne. Ce Logement fe doit commu-
niquer avec celui de la Contrefcarpe par un

Boyau,
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Boyau, ce qui fe fait en peu de temps par les
Travailleurs, que les Ingenieurs mettent en file, È

ïdepuis l’Angle faillant de la Demi-Lune en def-
cendant, traverfant le Foffé, le remontant 4
jufqu’à ce qu’ils avent joint la Paliffadc. tkLes communications doivent être larges avec H

des Efcaliers pratiquez dans la Defcente dans th
[7

trai feulement aansle Plan qui fuit, une Demi- itla Montée, afin de les rendre aifées. Je met- mir u

Lune, devant la Courtine de l’Ouvrage à Cor-
h

ne, avec les Logemens qui fe pratiquent dans
1

ù

Fun dans l’autre de ces deux différens Dehors
afin qu’ils puientfervir de modéles, pour ceux
que l’on voudra faire dans de parcils Ouvra-
ges.

Si les Foffez les Ouvrages font revêtus,
comme je le fappofe dans une Place importan-
te, les Affiegeansfe contenteront par néceffité,
ne pouvant aller plus loin, d’avoir fait le Loge-
ment de la Contrefcarpe, dans lequel ils fe for-
tifieront. Ce Logement perfe&ionné, on per-
cera par la Sape le Parapet du Chemin-couvert
pour fe rendre fur le bord du Foffé, obfervant
toujours que les Sapes foient allignces dans l’é-
paitteur du Parapet de l’Ouvrage qui leur eft
oppofé, c’eft à dire, dans l’épaiffeur formée par
la jonétion des deux Parapets, à l’ Angle fail-
lant de l’Ouvrages afin de n’être enfilé de rien

de pouvoir y aller fans rifque. Cela étant
fait, on travaillera à la Defcente du Fof-
fé, ce qui peut fe faire de deux ou trois ma-
niéres.

Pour réûffir, lapremiére eft, qu’après avoir
pris la profondeur du Foflé avec un plomb, ou
une pierre attaché au bout d’un corde l’on ÿ

Prend encore la diftanre du bord du Foffé juf-
qu’à

Etes
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26 MEMOIRESqu’à l’endroit, où on s’elt propofé de faire fa
Defcente; faifant de cette diftance, de la
profondeur du Foffé, un Triangle Re&angle
f'on voit de combien la Diagonale, ou Sous-
tendante qui eft fuppotée la Defcente, exce-
de la Ligne perpendiculaire, qui eft cenfée la
profondeur du Foffé. Si par exemple, elle
l’excede d’un tiers fur fix pieds, en commen-
gant ls Defcente, le Mineur s’enfoncera de
deux pieds» qui eft le tiers de fix; fi elle exce-
de de la moitié fur huit pieds, il s'enfoncera de
quatre, ainfi des autres proportionellement
fi au contraire la Perpendiculaire, ou profon-

Onla firde deur du Foilé excede la diftance dont j'ai par-
cette maniére jé, cela ne change rien aux Proportions, que
à Dole,àCambrai, la Diagonale d’un Triangle ReGangle peut a-
à Fribourg. vVOir avec les autrescôtez; étant égal lequel des

deux autres côtez on choififle,pour en faire la
Perpendiculaire, parce que tous deux enfem-
ble forment l’Angle droit; par cette conduite
l'on fe trouvera au fond du Foffé, quand on
voudra percer le Revêtement.

Mais comme cette maniére eft tout à fait
Géometriques que peu de Gens s'attachent
à cette Science je donnerai encore deux ou
trois autres moyens de faire la Defcente d’un
Foflé.

La premiére, en faifant une Sape fort large
dont on jettera la terre des deux côtez, que l’on
couvrira de Madriers, à mefure que l’on avan-
eecra pour ‘éviter les Grenades, ou les Pierres
que l’on pourroit jetter du haut du Battion,

Cette manic- quand on fe trouvera à niveau du Faffé, on en
res’eftobfer- percera le Revêtement.
vée Lux- La feconde maniére ef encore plus gifée,
embourg, en quand on n’eft vi dc pas un endroit de la Pla-
frois ou «U

tre endroir>. Ce,



DE Mr. GQULON. 27Ce, parce que l'on n’a qu’à conduire la Sape
jufques fur le bord du Foffé, s'aprofondir,
par des Efcaliers, ou un Talus aifé, jufqu’à ce
que l’on foit parvenu à niveau du fond du Fof-
fé, dont l’on perce le Revêtement. Si le Foifé
eft taillé dans le Roc» l’on prendra le parti de
s'enfoncer fur le bord, le plus avant que l’on
pourra:& comme jl eft égal quelle profondeur
il puilfe être, je fuppofe qu’i} foit creufé de 30.
pieds, que les Mineurs étant relevez fou-
vent, puiffent parvenir à s'enfoncer de fix ou
fept pieds, en fept on huit jours; ce qui ne fe
fait pas fans peine, quand le Rocher eft bien
dur, mais qui fe fait pourtant à force de Pics,
ou de Cizcau après s'être enfoncez de ces fix
ou fept pieds, ils feront, fur leur droite fur
leur gauche, un Fourneau, obfervant qu’il y
ait moins de diftance de leurs Fonrneaux au
Foflé, que des mêmes Fourneaux au Terrain
qui eft au deflus. C’elt une régle générale pour
tout ce qu’on vent faire faurer, d'affoiblir toù- On fit parce
jours, de laiffer moins de Terrain du câté M°yeniaDe-

f{cente duoù l’on veut que le Fourneau faffe fon effet Fofé de la
qui autrement ne fait que fouffler; la poudre premiereRe-
cherchant tobjours, faifant le flen du côté doute qu’on
du plus foible. Les deux Fourneaux étant char- Sins da
gez, avant que d'y msttre le feu, an jettera Luxembourg
dans le Fpflé une grande quantité de Sacs à ter-
re, où Fafcines; l’on ne doit pas apréhender
que les Affiégez s'avifent d’y mettre le feu, ni
de les déraber en plein jour, qui eft le tems que
cela fe doit faire; parce qu'autre que le Loge-
ment qui fera fer l’Angle du Fofié ou fur fa
rondeur Je doit enfiler, les Fourneaux venant
à joüer étouffergient les Incendiaires, les Vo-
leurs, le feu en même tems:ainfi l’effet de

ces
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28 MEMOIRESces Fourneaux joint aux ‘Matériaux que l’on
aura jettez dans le Foffé feront une Defcen-
te ailée.

Qui fuppofe un Foffé taillé dans le Roc
fuppofe auffi un Corps de Place fondé fur le
même Terrain. Pai vù jufqu’ici tout le Monde
embaraflé 5 quand ils ont rencontré de pareil-
les fituations foit par la difficulté d’attacher
le Mineur de lui faire faire fon trou dans
une matiére auffi dure foit enfin par la lon-
gueur du tems qu’il faut à des Mineurs afin
de faire des trous affez avancez pour produire
un bon effet. Je tâcherai de rendre la chofe
auffi facile que la Defente du Foffé.

Pour y parvenir faire une Brêche affez
confidérable fans le fecours du Mineur ni
être oblige de faire le paffage du Folfé l’on
mettra fur fon bord fept ou huit piéces de Ca-
non cn Batterie, pour battre en Brêche de-
puis le haut du Rocher en remontant jufqu’à
celui de la Muraille afin que le Débris de la
Chemife de la Terre faffe une Montée
aifée à hauteur ou qui foit même plus haute
que le Roc. Si l’on contiriuë à tirer le Mi-
neur fera inutile, l'on pourra aller à l’Af-
faut mais fi avant que de donner on veut
faire la Brêche plus confidérable emporter
tous les Parapets le Mineur fe fourera aifé-
ment dans de Débris que le Canon aura fait

s’enfoncera dans les Tétres, d'autant plus
facilement ‘que les Affiégez l’y attendent le
moins fe croyant en fûreté de la Mine à
caufe de la fituation de la Place de forte que
par les remarques que j'ai faites dans tous les
Sièges où je me fuistrouvé, j'ai rencontré prel-
que moins de difficulté, à attaquer une Place

fon-



DE Mr. GOULON. 29fondée fur le Rocher pourvü qu’il ne régne
pas jufqu’au haut du Parapet, qu'une où il n’y
en auroit pas dutout, où les mêmes habiles
Gens fe trouveroient renfermez parce qu’à
cette premiére fituation les chicanes fe peu-
vent étendre, tout au plus jufqu’à la Contref-
Carpe, ne finiflent aux autres que par Ja pri-
{fe de la Place.

Quand les Mineurs des Affiégeans s’éleve-
ront au deflus du Rocher, pour s’enfoncer dans
le Débris que le Canon aura fait, comme je
l’ai remarqué; i's fe ferviront, pour n’êtrc pas
entendus de certains Outils comme je l'A! pes Tures à
vû pratiquer en Candie. Ce font des manières Candice par
des Forets de deux pieds de long, larges de cette inven-
10.0U 12. pouces,emmanchez à proportion de tion, trou-

verentl’Outil comme des Forets ordinaires AVEC moyen de
ces Outils ils perceront la terre fans bruit faire fauter
en rameneront une affez bonne quantité tou- aux pieds des
tes les fois qu'ils les retireront parce moyen, al a Ga
aidez d’un peu de tems les Afliégeans pour-Jerie qu'ils
ront fort bien faire fauter quelques Fourneaux avoientfur le

Rocher, 4-entre les Ennemis qu’ils auront au deflus d'eux Fourneaux à
fuppofé que les Affiégez ayent une Galeric dans ja Face gau-
le Baftion, que les Affiégeans foient defius che du Ba-
fans que les uns ni les autres puiflent s’en ap- fon S. An-

dré, lefquelspercevoir que lors qu’il n’en fera plus tems 2! jeur enterre-
ceux de deffous n’oferoient les faire fauter 3 rent 400.
quand ils les auroient entendus, de peur d’ou- hommes. Ils
vrir leur Place, mais ceux de deflus, ne pour- donneront
roient les empêcher de charger leurs Fourne- Affaur qui
aux, de les faire fauter, s’ils le veulent, de- dura cinq
vant qu’ils puiffent être à eux. Les difrérentes heures.
Defcentes du Foffé, m'ayantmené un peu trop
loin il eft bon de m’arrêter pour dire ce
que les Affiégez doivent faire pour bien défen-

dre
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30 MEMOIRESdre leur Contrefcarpe pour empêcher les
Ennemis d’aller avec tant de rapidité.

Les Affiégez doivent envifager la perte de la
Contrefcarpe comme le prélude de cèlle de
leur Place, pour l'empêcher, la retarder
il faut qu’ils fe furmontent en vigueur en
chicane mettent tout eh pratique foûte-
nant la fermeté par la rufe là rufe par la
fermeté. Comme ils auront dû s’y ættendre de-
puis le commencement du Siége je fupporé
qu’ils fe feront mis en état de faire une vigou-
rèufe réfiftance mais pour ne pas confondre
les chofes je tächerai de dire pâr ordtes à
peu près toutes les Chitanes que Tes Affiégez
peuvent faire dans le Chemin-couvert far le
Glacis qui doit être contreminé, dans les au-
tres Ouvrages, qui étant précédez Ou fuivis de
quelques coups de mait jettéront leur Enne-
mi dans plus d’un embartas.

Commençant par là Contrefcarpe je vou-
Nveñavoit dfois qu’il yeût des Fléches à tous les Angles
àCandic 4 te font de petits Travaux avancez dans la Cam-

glés&a Y- pagne de huit 6ù dix toiles, dont la Tête
pres du côté peut contenir sy. où so. fiotmmes. Le Para-
de l'Atreque pet 5 celui dé la Conhimätiiéation eft palifa-
lefguéllésdenncreat dé, comme celui du Chemin-couvert fait
biendela tout de même. L'on y peut Mettre des Arque-
peine. buzes à Croc de petits Piettierss afin dé

tirer continuellement dans Ia Tranchée.On peut
auffi y pratiquèr dès Puits, pour conduite des
Galériès Faire fautet dès Fontheaux affez
avant dans la Campagne. Outre tous ces uvan-
tages ils produiront encore celui d’ébliger
les Af…égeäns d’allet bridé eñ maîn, dé par-
tir de loin pour attaquer la Contrefcarpe, ce
qui eft la chofé du aoncc la plus dangéreufe

pour



DE Mr. GOULON. 31pour ces derniers, parce qu’étant long-tems
obligez d’eflayer un grand feu,ils s’éclairciffent
confidérablement avant d’y parvenir Outre les
Fléches je voudrois encore danslie Chemin-
couvert doubles Paliffades qui ne fe doivent
mettre pour en ôter la connoiflance aux Affé-
geans que quand ces derniers font à porté
d’infulter la Contrefcarpe Ces premières Pa-
liffades feront baifiées fur celles du Parapet
du Chemin-couvert, de deux pieds, pour ne
donner pas de prife aux Canons des Ennemiss
ni ôter le feu de la Place, pour empêcher ces
derniers de faire le Logement avec la facilité
qui fe rencontre quand elles font plantées fur
le haut du Parapet comme je l’ai remarqué;

enfin pour leur ôter l’envie de fauter dans le
Chemin-couvert.

Il faut obferver d’alligner ces Paliffades fur
les autres à 5. où 6. pieds de diftance, afin
que les Soldats qui feront derrière, puiffent
titer à leur aife, fans être inccommodez par
celles de devant entre les deux rangs de Pa-
liffades l’on fèra un petit Foffé d’un pied des
mi de large de trois de profondeur, afin
d’empécher l’effet des Grenades.

Je voudrois auffi que te Chemi-couvert füt
un peu en Glacis, qu’il y eût vers fe mi-
lieu un autre Foffé, comme celui dont je viens
de parler s afin que les Grenades des Affiége=
ans trouvant de la pente y puïffent ronier
dans le grand Foffé, fans incommoder ceux
qui font detriére la Paliffade ce qui rendroit
le Soldat bien plus ferme quand on lui aura
bien fait comprendre la chofe.

À fix pieds de la Paliffade fur le Glacis, lès
Affiégez pourront mettre des Caiflons, de deux

toi-



3? MEMOIRESEnCandic on toifes en deux toifes de diftance enterrez de
fe fervoituti- 6, à 7. pieds ce font de petits Coftres de
lement de cesCaiflons,par- deux Où trois pieds de long, d’un demi
cequel'onen de large remplis de Poudre aufquels on
pouvoit re- metle feu quand on veut, par le moyen des Sau-
mettre 20.fois au même Ciffons que l’on conduit avec des Auges dans
endroit par la le Chemin-couvert. L'on pent faire fauter tous
bontédela ces Caiflons fi l’on veut tout d’un coup ou
terre. l’un aprés l'autre.

Je voudrois encore, quant aux fecondcs Pa-
liflades que l’on mettra dans les Places d’Ar-
mes oppofez à l’Attaque que l’on y fit une
maniére de Muraille dé deux ou trois Gazons
d’épaifleur pour couvrir ceux qui feront der-

L’onnefe riére pour les défendre. L'on pourrä au lieu
fervoirde de Gazons fe fervir de terre paîtric avec
rienautre de la Paille hachée à laquelle on donnera la
for forme d’une grande Brique parle moyen d’un
mer tous les Moule de douze pouces de longueur huit dé
Parapets des fargeur de fix d’épaifleur.
Retranche- Si l’on veut mettre ces Places d’armes abfo-
mmensybc lument hors d’infulte difputer par là in-
Palifades.  €omparablement plus long-tems la Contrefcar-

pes Je Chemin-couxért, l’on y fera de bon-
nes Lunettes qui proprement font de bon-
nes Redoutes bien revétuës à pouvoir con-
tenir cent ou 150. hommes, avec un Che:
min-couvert à l’entour qui fervira de fecond
feu aux deux branches voifines de la Contref-
carpe. Ces Lunettes, ou Redoutes doivent
étre enterrées, comme celles que j'ai vûës à
Luxembourg, à Breda en plufieurs autres
endroits afin de rafer mieux le Glacis,
n’étre pas en prife au Canon des Afffégeans.
Etant faites comme j'ai dit, il eft impoffible de
pouvoir fe rendre maitre de la Contrefcarpe

‘fans



DE Mt. GOULON. 33{ans lcs prendre auparavant parce qu’à la fa-

veur de ces Redoutes il fera aifé aux Affié-
gez de rafer toutes les fois qu’ils voudront, les
Logemens que les Ennemis auront faits furla
Paliffade ce qui fera perdre bien du tems
du monde aux Affiégeans les obligera à la
fin d'attaquer ces Redoutes dans les formes
avec le Canon le Minceur ce qui ne fe
peut faire que pied à pied.

Je m’étendrois davantage là-deffus fi tous
les Gens qui ont fervin’en comprenoient, com-
me moi l’utilité cependant je ne fçaurois
m’empécher de dire encore y que fans aide de
ces Redoutes, 1l eft impoffible de pouvoir foù
tenir une Contrefcarpe de la maniére'qu’on
les attaque aujourd’hui très difficile de la
reprendre,,ni faire de Sortic, quand les Affié-
geans s’en feront une fois emparez D'ailleurs»
les Sortics auc l’on pourroit faire feroient ex-
trémement dangereufes pour les Affiégez, étant
obligez de venir de loin, pouvant étre cou-

pez toutes les fois que les À fiégeans voudront.
Outre les Caiffons dont j'ai parlé ci-de-

vant on pourra encore pratiquer fous le Pa-
rapet du Chemin-couvert 5 des Fougailes en-
foncées de 8. ou 10. pieds allant fous le
Glacis de 15. ou 18.

Une Fougaife eft un diminutif de Four-
neau, dont on {e fert pour crever une Galerie
anx Ennemis, pour les étouffer dans les en-
droits où il y apeu de terre, c mme dans cette
rencontre elles doivent avoir leur entrée dans
le Chemin-couvert. Les Galeries, qui ont les
leurs dans le fond du Foflé fe doivent com-
muniquer par quantité d’endroits à la principa-
le maîtrelfe Galerie, dont le propre l’u-

C tilé=



34 MEMOIREStilité cft d’être toûjours paralelle au Revêtement

du Fofié, à 10° ou 12. pieds fous le Chemin-
couvert. Cette Galerie elt uncfource quafi iné-
puifable de chicanes parce que régnant tout
à l’entour de la Place quand les Affiégeans fe
rendroient les maître d’une partie, les Affiégez
pourront encorc fe fervir de celles qui reftent
pour les faire fauter;& c’eft pour cela qu’il y faut
plus d’une Communication, afin que quelques-
unes s’éboutant, on étant prifes,il y en refte d’au-
tres pour y alier.

H! faut que ces Communications foient enfi-
Jécs, autant qu’il fe pourra, de quelques en-
droits de la Place, pour empêcher les Affié-
gcans de s’en fervir à faire la Defcente du Fof=
fé; de cette Paralélle où Galerie, on pouflera
quantité de Rameaux, le plus avant que l’on
pourra fous le Glacis; comme il fe verra parle
Plan fuivaht. Dans la longueur de chacun de
ccs premiers Rameaux, l’on en fera encore d’au-
tres à droit à gauche, directement fous la
Paliffade l’on tiendra tohjours ces Four-
neaux prêts à charger, afin de les faire fauter
avcc le Logement qui fera deffus, quand on le
jugera à propos, qu’on fe fera fervi inutile-
ment des coups de main pour le renverfer.
Pour empécher que l’eau ne croupiffe dans les
Galeries, il faudra leur donner un peu de pen-
te du côté du Foflé, afin que s’écoulant dedans y
clle n’en mine pas le pied, ne les fatle pas é-
bouler.

Outre toutes ces Contremines, dont je viens
de patl.r, je voudrois encore que les Affiégez
en fifent une qui régnât tout à l’entour des Ba-

ffions des Ouvrages, à 15. ou 18. pieds de
La Muraille, comme on le verra dans le Plat

dont



DE Mr. GOULON 35dont j'ai déja fait mention, que l’on la creu-
fât tant que l’on pourro:t; fans rencontrer l’eau.
Les Affiégez doivent envifager cette Galerie,
comme l’unique reffource qui leur refte, leur
Chemin-couvert étant pris, leurs Soûterains
devenus inutiles, par la quantité de Fourneaux
qu’Eux leurs Ennemis auront fait joüer fous
le Glacis; parce que de cette Galeiic, du fond
du Foffé ils peuvent fe couleur fous les Loge-
mens, fous les Batteries que leurs Ennemis
auront faites fur le bord du Fofié, les faire fau-
ter s les reprendre s’y loger de nouveau

cnfin cn défendre le paffage en les faifant
fauter pied à pied quand les coups de main
n’auront pû les chaffer mais pour cela i! faut
que les Affiégez obfervent foifgneufement de
faire fauter toûjours les Fourneaux les plus
avancez les premiers, afin de fe conferver leur
derriére libre ne perdre pas ainfi ou ne
rendre pas leurs Galeries inutiles que pied à
pied au lieu que ne tenant pas cette condui-
te, faifant joüer les feconds, ou les troifié-
mes le paflage pour aller au plus avancé fe
trouveroit bouché la Galerie éboulée.

A l’égard des Galeries des Baftions des
Ouvrages, je voudrois qu’elles fuffent derrié- Cela arriva à
te la Muraille, non pas dans fon épaifleur Do'csau der-

nier Sicge, àfur tout quand la Muraille peut être vüë jul- l'atraque
qu’au pied par le Canon des Affiégeans pofé droitesoù on
fur le bord du Foffé, parce que dans fix coups erevalaGale-
il creve la Galerie, l'emplit du Débris 5 ce 1552 347
que faifant en trois endroits ditférens, à 8. OU Face du Br-
10. toifes les uns des autres, le Mineur, dont fhon,& on
le trou fe trouvera fait en celle du milieu s’y NÉE done
fourera, fans apréhender fes Ennemis, qui ne celui du
fcauroient plus venir à lui, 1e chemin leur étant milieu,
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36 MEMOIRESinterdit, comme je l’ai dit, par le débris de leur
Galeric. Les Afliègez defcendront dans vette
Galerie par trois petits Efcaliers faits en kicar-
gots qui auront leur entrée fous le Parapet.

S1 les Afliégez font comme ils le aoivent
des Retranchemens dans leurs Ouvrages ils
les contremineront comme il eft prefcrit ci-
devant.

Quoi que que j'aye peu vû de feconde Con-
tref-arpe hors à des Places, comme à Lu-
xemvourg à Arras, que je ne les approuve
guéces, à caufe de la Garnifon etfroyable qu’il
faudioit pour les défendre je ne laifferai pas
de dire ce que je crois qu’on pourroit faire
pour les rendre un peu moins mauvaifes qu'elles
ne font ainfi je voudrois pour foutenir ces
Places avancées dans la Campagne qu’entre
les Redoutes enterrées qui doivent être à tous
les Angles faillans elles fuffent encore com-
me liées par des Paliflades aboutiflantes de tous
les Angles de l’une y à tous les Angles de l’au-
tre ce qui formant différens Quarrez ôte.
roit aux Affiégeans l’envie de s’y jetters à moins
de vouloir fe mettre entre trois feux, fans pou-
voir tirer d'autre utilité que de fe taire Hhacher
au lieu que cette premiére Contrefcarpe eft in-
foûtenable, n’étant pas jointe avec des Paliffa-
des comme j'ai dit, (qui lui fervent de com-
munication) parce que n’y ayant pas de Redou-
tes, étant attaquée vivement par plus d’un
endroit les Affiégeans fe jettant dedans, ce
qui arriveroit à coup für ils couperoient
tailleroient en piéces entre les deux Contrefcar-
pes tous ceux qui auroient été dcitinez pour
défendre la premiére, ce qui pourroit bien cn-
traîner la perte dela Place. Joignez à cela qu’é-

tant



DE. Mr. GOULON. 37tant prife, elle fournit aux Affiégeans, une
Place d’Armes la plus belle du monde à l’abri
de toutes les Sorties, dont ils peuvent partir
quand il leur plait pour aller infulter l’autre. Je
{fçai qu’on pourra m’objecer la défenfc qu’à fai-
te une Redoute à Luxembourg; mais l’objcéton
ceflera 5 quand on fçaura qu’elle à été mal at-
taquée que fi au lieu de la faire battre du
Canan pendant quatre jour, ou cût coupé dès On e1 donna
le premier jour avec un Boyau la Communi- le conteil 1
cation qu’e le avoit avec le Chemin-couvert M-de Vauban

au fut ap-
on l’éut prife la même nuit ce que l’on f. t O- plaudi
bligé de faire cinq jours après. En tout Cas non foin,
quand il s’en trouvero.tune quelque part, l'on
pourra la garnir de Fourneaux de Caiflons
comme je l’ai dit pour l’autre.

Les Affiégez ayant mis les chofes dans l’étet
que je l’ai dit, voyant que les Ennemis per-
fedionnent leur Place d’Armes, fe prépa-
rent à les venir attaquer doivent leur en fai-
re paffer l’envie en les attaquant eux-mêmes,
dans le tems qu’ils s’y attendent le moins. ll
faut pour cela, qu'ils choififfent la petite poin-
te du jour ou peu de tems auparavant, pour
les furprendre, les trouver endormis ou
fatiguez de Ja nuit. Cette Sortie doit être vi-
gourenfe fuivie de bon nombre de Travail-
leurs, pour combler la Tranchée à mefure que
les Afficgez avanceront; ces derniers, n’apré-
hendant plus d’être coupez ils peuvent s’ob-
ftiner au combat bien pluslong-tems que les au-
tres fois, afin de donner à leurs Travailleurs le
tems de faire ce qui leur a été ordonné, ce qui
réüffira d’abord avec aflez de facilité, étant inouï
jufqu’à prefent qu’une Tête de Trancuée 1e foit
foûtenuë contre une groffe Sortie.

C3 Les

Lors



38 MEMOIRESLes Affiègez ayant donc r(üf…i dans tout ce
qu’ils fe font propofez de faire y Ou en partie
feront leur retraite, le plus fagement le plus
utilement qu’ils pourront du côté de leurs Pa-
liflades comme il elt apparent, pour ne
pas dirc impoffible cu’ils ne foient pourfuivis
par tout lc feu de la Tranchée, qui ne laiffe pas
d’entrainer quantité d’autres gens après eux les
Affiégez feront, dans cetems-là,joüer les Four-
ncaux les plus avancez dans la Campagne qui
doivent être chargez-pourune paraille occafion
ce qui jettera de nouveau l’épouvante parmi
leurs Ennemis, enterreratoùûjours quelques-
uns des plus échauffez.

Si les Affiégez jugent à propos faire voite
face de profiter de la confnfion des Affié-
geans, ils lc pourront fans beaucoup de rifque

puis fe retireront dans feur Place pour fa-
voriHer leur Retraite s leur Canon doit tirer
inceflamment aux endroit, où il verra venir du
fecours aux Ennemis aprés la Retraite
par tout où il verra venir quelque Troupe. Ce
que je viens de dire pour éviter les redites, doit
s’obferver à toutes les Sorties que les Affiégez
jugeront à propos de faire à portée de leur
Chcimnin-couvert. Si ceux qui attaquent, après
avoir réparé le dommage que la derniére Sor-
tie lur a fait, prennent le parti de fe rendre
maitres du deffous pour s'affirer du deffus
comme je l’ai remarquésen parlant de l’Atraque
de la Contrefcarpe Les Affiégez auront en-
core ici de l’avantage par Ja raifon que leurs
Galeries Fourneaux étant faits ils n’ont
qu’à écouter du côté que viennent leurs Enne-
mis, les laiffer tranquillement approcher
jufqu’à une certaine portée, faire enfuite jo-

cer



DE Mr. GOULON. 36er une Fou, affe qui rende inutile tout ce qu’ils
auront fait jufques-là de forte qu’à moins que
les À ffiégeans, par pur hazard, ne rencontrent
les Galeries des Affiégez, ils ne fçauroient les
empêcher de s’en fervir. Je veux encore que le
bonheur ou le fcavoir-faire de ces premiers,
leur ayent fait rencontrer ces Galeries les À ffié-
gez qui les attendent à bout touchant fe-
ront, à la vérité obligez de les rendre inu-
tiles, en faifant fauter leurs Fourncaux de
peur de fauter eux-mêmes s’ils attendoient
plus long-tems mais ce fera toûjours aux dé-
pens de ceux qui en auront fait la décou-
verte de tout ce qui fera deflfus ce qui
fera perdre aux Affiégeans bien du tems,
leurs plus habiles gens. Cependant ces der-
niers par leur opiniâtréte leur fcavoi--faire

à force de perdre dumonde ayantnéceffité
eux-mêmes de faire joüer leurs Fourneaux, fe
trouveront en état de ne plus rien craindre,
d’infulter la Contrefcarpe.

Comme je mé fuis expliqué, {ur ce que les
Affiegeans doivent faire là-deffus je me con-
tenterai de dire ici ce qu'il fait que les Affiégez
faffent pour les bien recevoir.

La premiére chofe à quoi doivent s’attacher
les Affiégez pour n’étre pas furpris eft d'ob-
ferver un grand filence,. de jetter la nuit quan-
tité de feux d'artifice éloignez le plus quil
fe pourra de la Paliffade afin de vour venir
leurs Ennemis de plus loin de pouvoir les
choifir ils doivent auffi avoir des gens {ürs
foit Officiers ou Sergens, dans tous les endroits
où on s’eft propofé de faire joüer des Fougal-
fes Caiffons ou Fourneaux s’il en reftr en-
çore d'avancez afin d’empécher les Mineurs
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40 MEMOIRESqui font propofez pour y mettre le feu, de
s’enfu.r ni de les faire fauter que bien à pro-
pos pour avoir dis-je tout ce tems-là 3
ceux qui défendent les Paliffades doivent foù-
tenir fans s’ébranler les premiers Dérachemens
de} leurs Ennemis qui ne pouvant les em-
porter d’emblée derriére des doubles Paliffades
qui font entiéres, leur feront peu de mal
au contraire enrecevront beaucaup> étant dé-
couverts depuis la tête jufqu’aux pieds les
Affiégez montrant à peine le haut du Chapeau.
Les Grenades des Affiégeans feront auffi peu
d’effet par la précaution que j'ai déja dit, que
les premiers devoient avoir prife, celles des
Affiégez ne pouvant manquer d’en produire, é-
tant jettées du milieu d’une groffe Troupe,, com-
me eft celle de ceux qui attaquent.

Les premiers Détachemens des Affiégeans
font fuivis des feconds les feconds des Ba-
taillons entiers, quand la réfiftance cft opiniâ-
tre c'eit dans ce tems-là que les A ffiégez, qui ne
font pas propotez detenir contre une multitude
d’Ennemis qui fe portant fur tous les Angles
de la Contrefcarpes (comme c’eft le droit du
jeu les verroient de revers, doivent faire
joüer leurs Fourneaux, ou Fougaffes, leurs
Caiffons après avoir fait une décharge à
bout touchant fe retirer dans leur place, pour
laitler la liberté d’agir à tout le feu de la Place

des Dehors. Ces Dehors doivent être même,
pour une pareille occafion munis de quantité
de petits Canonsaifez à remuer avec lefquels
on fera un feu continue) pendant l’À ttaque, qui
joint à celui des autres endroits éclaircira beau-
coup les Affiégeans. Après qu’ils auront ef-
Fayé affez long-tems le feu les Affiégez pren-

dront



DE Mr. GOULON. 41dront le parti de faire une Sortie pour tâcher
de rafer le Logement que les Affiégeans au-
ront fait fur le Parapet du Chemin-couvert.
Si cette première tentative leur rlüffit ils fe
remettront derriére leurs Paliflades s’y foù-
tiendront, ju’qu’à ce que leurs Ennemis les en
délogent de nouveau. Enfin, ils tâcheront de
tenir bon le plus long-tems qu’il leur fera poffi-
ble ne fe laflant jamais d’incommoder leurs
Ennemis mais comme je fuppofe en même
tems qu’ils racommoderont à la fin leur Loge-
ment après l’avoir perdu plus d’une fois,
qu'ils s'y fortifieront tout de nouveau les À ffié-
gez de leur côté f:ront la même chofe dans les
endroits du Chemin-couvert, qui ne font pas
occupez par leurs Ennemis de tous les pe-
tits poftes joints aux Places d’Armesils fe pour-
ront porter fur ceux des A ffiégeans foit pour
les inquiéter, ou pour cn renverfer une par-
tie fi la Fortune leur eft favorable. Par cet- Cette con-
te manœvre ils néceffiteront à la fin ces der- duite ne con-
hiers, à les venir attaquer à prendre pied (bre peu en
à pied tous ces Logemens qui lesincommodent: allonger le
ce qui ne fçauroit manquer d'allonger le Siége Siége,parce
confidérablement, de faire perdre du monde qu’on faifoir

par jour 10.aux Affiégeans. Cependant ces derniers s’en É- sorties de
tant rendn les maîtres, à force de tems tous les Lo-
de monde il ne reftera plus aux Affiégez de mens qui
reflource pour gagner leur Contrefcarpe que Étoicnt tous
de la faire fautet avec la Paliffade le Loge- que l’on ne
ment qui eft deflus, cela par le moyen de la perdoit que
Galerie paralelle au Revêtement du Foffé dc Pied à pied,
laquelle j'ai déja parlé. Ils pourront fe loger Ÿe apres les

plus vite fur l’effet de ces Fourneaux s'ils le fauter-
jugent à propos, par le moyen de certaines Pa-
liflades, attachées de q'iatre en quatre, ou de
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42 MEMOIRESParle moyen fix en fix, avec des arc-boutans en dedans pour

deccs au aider à les foûtenir. Chacun de ces Ouvrages
fades, il s’eft dOIt avoir quatre crampons où quatre cre-
faitenCan- Chets afin de pouvoir s’acrocher les uns aux
die plus de autres, à mefure que l’on les pofcra. En moins
Logermens d’un quart d’heure quand on s'entend bien, on
aunez des peut mettre une centaine de Paliflades de Ja
Turcs, fans maniére que je dis, chaque quartier pouvant
qu'ils l’ayent être porté ailément par deux Soldats. Pendant
pû empécher que l’on pofe ces Paliffades qui doivent faire

un grand Logement par leur étenduë l'on en
plante à fix pieds derriére qui peuvent défen-
dre les premiéres d’être emportées fi vite.

Ces Logemens ayant été pris repris bien
des fois, demeurent enfin aux Affiégeans,
il eft à fuppofer qu’ils s’y fortifient, qu’ils
y font venir du Canon, pour battre en Bréche
l’'Ouvrage qui leur eft oppofé 5 pour ruiner
Ja Défenfe du Corps de la Place.

Comme ce que je pourrois dire de la Défen-
fe de tous fes Ouvrages en particulier, m’obli-
geroit à des redites continuelles, en parlant
de celle du Corps de la Place, que l’Atta-
que des uns des autres, doit étre à peu près
la même chofe je me conterai de dire en pal-
fant pour éviter les longueurs, que les À lié
gcans après avoir fait Bréche à ces premiers
tâcheront de les emporter du premier coup. Si
les Retrachemens la réfiltance qu’ils y ren-
contrent les empéchent d'aller fi vite, ils fe
Jogeront fur le terrain dont ils fe font rendus
les maîtres, feront de leur mieux pour fe
rendre pied à pied, maîtres dejtout ie refte de
J'Ouvrage.

Les Afliégez de leur côté y feront de bons
Retranchemens, qu’ils défendront jufqu’à l’ex-

tré-



DE Mr. GOULON. 43trémité ces Retanchemens tout le refte
des Ouvrages, doivent être contreminez, afin
de pouvoir fairc fauter les Ennemis quand ils
{e verront contraints de les abandonner; auffi-
bien que les Retranchemens tout le refte
des autres Ouvrages.

Ce que je pourrois dire dans la fuite, pour
PAttaque pour la Défenfe du Corps de la
Place, doit auffi s'entendre pour celle des Ou-
vrages Cela fuppoic les Affiégeans lo-
gez comme nous les avons laiflez avec du
Canon fur la Contrefcarpe tâcheront de ruï-
ner toutes les Défenfes y pour fe faciliter la
Defcente le paffage du Foflé. Cependant
ceux de la Place garniront le Fofé de bons LO- Mr.St. André
gemcns vers les Flancs fi hauts ou fi enfon- Montbrun,fit
cez que les gens qui occuperont ceux que les mettre dans
Ennemis auront fur le bord ne puiflent 1cs Un de fesLo-

gemens duvoir. L’on pourra mettre du Canon dans Ces Foffé J Can-
-Logemens, qui joint à celui qui eft caché'der- dic,ro. piéces
riére l'Orillon, fur la Faceenbiaifant, don- de Canon,qui
nera bien de la peine ‘aux Affiégeans au pafla- ncommodo-

ge du Foflé empêchera le Mineur de s’at- Tnres à fon
tacher tant que ces Logemens fubfifteront. paffage.

Les A ffiégez doivent défendre les Logemens
jufqu’à l’extrémité, parce qu’étant pris une fois
le Fofié demeure libre anx Affiégeans ce qui
ieur donne la facilité d’attacher le Mineur où il
leur plait mais comme ceux de dedans ont le
même avantage que leurs Ennemis pour le coup
de main parce qu’ils ne fçauroient les atta-
quer que d’un Front égal à la largeur du Foffé,
Ces premiers pouvant être fecourus à tout mo-
ment de ce qui peut leur être néceflaire, par
la fauffe Porte de derrière l’Orillon; c’eft l’en-
droit de tout le Siége où les Affiègez peuvent

—s



44 MEMOIRESdoivent faire le plus de réfiftance Ces Lo-
gemens doivent être contreminez, comme tous
jes autres Ouvrages ayant quantité de Caif-
fons enterrez devant eux aufquels on pourra
mettre le feu, Comme je l’ai dit pour ceux de
la Contrcfcarpe.

Si les Affiégeans pour les emporter plus
facilement jettent un grand Corps de Trou-
pes dans le Foffé les Fourneaux Fougaffes

Caitfons joüant à propos, foûtenus du feu
d’enhaut foit d'artifice de Sacs déliez rem-
plis de poudre, de Bombes, de Grenades,
de la moufqueterie du Baftion des Logemens:
Tout cela dis-je ne fçauroit produire q ’un
ctrange defordre une furieufe tuërie parmi
ceux qui attaquent. Joignez à cela les coups de
main que les Affiégez pourront donner, quand
ils verront leurs Ennemis fort éclaircis. Enfin»
ils doivent mettre tout en nufage pour les bien
défendre, enenvifager la perte comme de-
vant infailliblement entraîner celle de la Place.
Et comme ils ont dû prévoir que les Batteries
que les Ennemis ont fur le bord du Foié, dé-
monteront leur Canon en peu de tems tui-
neront leurs Défenfes, raferont leur Lo:ement
en partie, donneront enfuite les derniéres
facilitez de s’en rendre les maîtres il faut qu'ils
travaillent de bonne heure à les faire fauter
comme ils n’ont pas de Galerie fous le Che-
min-couvert ni fous le Glacis ils auront re-
cours à celle du niveau de l’eau du fond du Fof-
fé avanceront des Rameaux de nouveau
fous le Chemin-couvert pour produire l’eftet
qu’ils fe propofent. Cependant ils pourront
encore chicaner leurs Ennemis en envoyant
la nuit de petits Détackemens de cinq ou fix

hom-
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hommes pour écouter où les Affiégeans tra-
vaillent à percer le Revêtement du Fofié à en
faire la Defcente quand ils s'appercevront
que ces derniers auront faitun trou, ils feront Cela eft arri-
une décharge dedans s fe rctireront à côté vé au Siége
pour recharger comme ils ne couront aucun de Fribourg»

ce qui penfarifque, ils pourront recommencer la même mA!” faire mourir
œuvre, jufqu’à ce qu’enfin les Affiégeans ayent de peur tons

un Pofte dans le Foflé. les MineursCependant les Fourneaux deftinez pour faire François.

fauter les Batteries de Canons de Mortiers
que les Affiégeans auront fur le bord du Fodé,
étant chargez les Affiégez les feront joücr
obfervant toûjours fe faifant une loi de ne
jamais rien faire fauter qu’à l’extrémité c’elt
à dire, qu’après que tous leurs efforts, foit de

i

coup de main ouautrement,auront été inutiles ai
fpar la raifon qu’un Fournecu ne fait fon cfct ETqu’une fois. j'ai bien vu fanter en Candice des
jLogemens des Batteries la feconde fois

qu’on les avoit remifes au méme endroit les
Turcs s’y croyant en füreté mais c’étoit tn
parfaitement bon terrain, qui fe foûtenoit fans
aide, qui avoit plus de trente picds de pro-
fondeur de forte que ne s’étant enfoncé que 4H
de 10. ou 12. pour faire la premiére opéra- fie

tion il étoit aifé de s’enfoncer encore 12. ou
ÿ pi
dar

15. fous les premiers Fourneau, de faire fau-

H

d

K

ter une feconde fois les Batteries les Lo-
IN

gement des Ennemis au lieu aue comme la jy
jeGalerie qui elt quafi à niveau de l’eau ne

laifle aux Affiégez aucune reffource que celle de durecomencer dans un autre endroit ils ne doi- fi
vent faire fauter leurs Fourneaux que bien à di

propos par la raifon que lcs Affiégcans fe re-logeant de nouveau rétabliffant leurs Bat- f;
Dete-
i ni



46 MEMOIRESteries fur les débris qu’auront fait les Four-
neaux,ils s’y trouveroient en füreté pour le re-
fte du Stége.

Les Affiégeans 5 que nous avons Jaiffez fur
le bord du Foffé, s’y fortifiront cependant par
de bons Logemens, où ils mettront du Canon
afin de démonter celui des Affiégez, de ruïner
les Défenfes tâcher de rafer les Logemens
qu’ils ont dans le Foffé, pour s’en pouvoir ren-
dre les maîtres plus aifément dans lesfuites,&pour
s’exemter de fauter. Les affiégeans creuferont auffi
des Puits dans les Logemens, leurs Batteries
iront jufqu’à l'eau du fond de ces Puits its
étendront fur leur droite fur leur gauche des
Rameaux un peu devant lefdits Logemens;
par ainfi ils les mettront en fûreté, empè-
cheront les À ffiégez de pouvoir paffer. Ils pour-
ront encore, de ces Rameaux en avancer
d’autres dans le “ond du Foflé, au bout def-
quels, comme je l’ai remarqué pour le Glacis,
ils feront fauter des Fourneaux, ce qui produi-
ra la même effet qu’au Gla-is; c’eft à dire qu’à
force d’en faire il eft impofible que l’on ne cre-
ve les Galeries des Afsiégez; outre que par ce
moyen on les nécefsitera comme au Glacis
de faire joüer leurs Fourneaux de peur de
fauter eux-mêmes, d’abandonner leurs Ga-
leries.

LesBombes Cependant le Canon des Afsiégeans démonte-
auSiége de ra celui des Afsiégez, ruinera leurs Défenfes,
Luxembourg rafcra aut-nt qu’il fe pourra les Logeme
ont demonte ns
plusde fix qui font dans le Foffé. Si ces derniers ont du
Batieries, qui Canon couvert par un Orillon, les Afsiégeans
ne pouvoient ne le pouvant démonter avec le leur y jette-
être vûcs du
Canon. ront unegrande quantité de Bombes, qui pro-

duiront le même effet.
Les



DE Mr. GOULON. 47Les Défenfes ruinées, le Canon de la Fa-
ce démonté comme il eft à fuppofer que ce-
la arrivera, avec un peu de tems les Afsié-
geans après avoir fait la Defcente du Fofté d’u-
ne des trois manières que je l’ai dit fe pré-
pareront à l’attaque des Logemens qui font de-
dans avec les mêmes précautions que cel-
les qu’ils ont prifes aux autres Ouvrages qu'ils
ont emportez. Ils feront outre cela fauter le
Revêtement du Foffé, dans trois ou quatre en-
droits oppofez à ces Logemens afin de pou-
voir fortir prefque tous à la fois, de les at-
taquer de front il faut qu’ils obfervent de s’é-
loigner le plus qu’ils pourront de la Muraille
du Corps de la Place pour éviter les feux
d’enhaut toutes ces précantions prifes y les
Troupes commandées entreront dans le Foñé
par ces trois ou quatre ouvertures attaque-
ront les Afsiégez de tous côtez tâcheront
de fe rendre maîtres de tous les Poftes qu’ils y
occupent.

Si les Afsiégez fe foûtiennent 5 comme ils le
doivent, ainfi qu’il eft à prefumer le plus
grand rifque fera pour les premiers Détache-
mens qui donneront qui feront obligez
d’effuyer le feu d’enhaut des Logemens ce
qui doit obliger le Afsiégeans de venir aux mains
le plûtôt qu’il leur ferapofsible; afin de le ren-
dre inutile, de faire partager le danger à
leurs Ennemis. Ainfi il n’y aura plus que l'opi-
niâtreté qui en décidera comme dans ces
rencontresles Afsiégeans ont l’avantage de pou-
Voir fortir à leur aife de rafraîchir leur monde

leur porter les chofes néceffaires; aulieu que
les Afsiegez n'ayant qn’une porte derriére l’'Oril-
lon apréhenderont à la fin d'être emportez

ou



48 MEMOIRESom égorgez, en voulant fe retirer fi une fois
les Afsiéecans entrent dans le Logement les
chofes n’étant pas égales, il cft naturel de croi-
re que la Fortune à fon ordinaire y fe dc-
clarera pour le plus fort. Ainfi je fuppofe que
ces derniers fe foient rendus maitres de tousles
Logemens ou d’une bonne partie, les Travail-
leurs qui leur feront envoyez avec les Inge-
nieurs, les logeront dans l’épaiffeur des Poties
qu’il auront pris qu’ils fortifiéront fépate-
ront autant qu’il fe pourra des feux d’en-
haut avec des madriers dont ils fe couvriront.
Ils communiqueront ces Logemens par de grands

larges Boyaux avec ceux qui feront {ur le
bord du Foflé après quoi les Afsiégeans par
de nouvelles tentatives s’empareront de ceux qui
reftent eneore où s’en rendront les maîtres
pied à pied. Ayant ainfi nettoyé le Foflé, ils
cn feront le pallage, attacheront le Mi-
neur.Le paflage du F. fé fe faifoit autrefois par

une Galerie de charpente, où l’on perdoit or-
dinairement beaucoup dc monde de tems
devant que de pouvoir parvenir à la mettre à {a
perfe&ion. Aujourd’hui que les longueurs ne
font plus de faifon que l’on fe fçait mieux
fervir du tems des hommes que par le paflé,
l’on a jugé à propos de faire les Galeries ou le
paflage du Foflé beaucoup plus vite, avec
moins de rifque de frais.

J'ai pratiqué plus d’une fois les deux manié-
res que je vais propofer je me fuis fervi de

On l’a faite l’une de l’autre, felon les endroits la hâte
de cette M3- que j'avois.
niére au der- La premiére fe fait en mettant deux rangées
mer SiégedeDole. de gros Tonneaux, depuis la Defcente du Fof-

{és

 aæ=-z_-_-_-_—_—_—_—_—_—_—_—_



DE Mr. GOULON. 49 Afé, jufqu’à 2. où 4. pieds de la Muraille, Cet-On l'a faite
1

te diftance du g.ou 4.pieds, doit être occupée de certe ma-
par un bon Epaulement de Sacs à terre QUI nier Siége dè
couvrent le Mineur l’autre côté de cctte di- Dole. Bi
ftance n’étant vù de rien fervira à mettre la i
terre que les Mineurstireront de leur Galerie

«4de leurs Fourneaux. AP
q

Les deux rangées de Tonneaux doivent être 1}

éloignées l’une de l’autre de fix pieds, pour en
faire la largeur de la Galerie. Il faut lcs rem-
plir de Sacs à terre aufli-bien que les entre- i
deux d’un Tonneau à l’autre pour former
la Galerie l’on couvrira ces deux rangées de
Tonneaux fes entredeux, de madriers, cou- 3
verts eux-mêmes de peaux de vaches nouvelle- LA

ment tuées Ou de fer blanc fi l’on met en-core du fumier par deffus la Galerie fera enr Ep
plus grande füreté du feu d'enhaut. Cette ma
niére.eft fi aifée fi peu meurtriére que je

M

m’en fuis quelquefois fervi en plein jour, fans a!
perdre un feul homme. Îleft vrai que pendant Ha
que je travaillois le feu du Canon de la fu

à
Moufqueterie ne difcontinuoit pas ce qui é- 4H
loignoit celui de la Place, ôtoit aux Affié- A

gez la curiofité de regarder ce que l’on faifoit Li
dans leur Foffé. Pourempêcher la Galerie d’ê- ju!

[HNtre brûlée par les feux d'artifice des Ennemis soi

il faut avoir des gens tout prêts avec de grands Lu

we

crôcs qui les éloignent, à mefure qu'ils tom- ‘Fan

Kberont deffus ou auprès,La feconde maniére eft encore plus aifée On à Fit K
n’y ayant qu’à faire un bon Epaulement pour fe cette maniérecouvrir du Flanc oppofé à l'endroit où l’on à Cambrai juif

ÿ>ut attacher le Mineur quitraverfant le Fof- dans plufieuts
fé va fe joindre à la Muraille du Corps de la endroits, ds

Fe

Place ou de l’Ouvrage mais elle eft bien Luxem-

D moins
en 2270



so MEMOIRESbourg, parce Moins fre, ceux qui ont aflaire aux Mi-
que l'on n’é- NeUrs pafient fouvent par bicn des ttibulati-
tot vûde Pas ons Dans 1e tems que l’on fait la Gâlerie, ou
n dr ep pa.lement l’on porte contre la Muraile
qu le.Frux fix madriers pour faire le Logement du Mi-
c’ahauté-  neur, armez de fer blanc où couverts de peaux
tocurpeud de Vache l’on drefle ces madiiers contre la
crair.dre- Muraille leur donnant du Talus afin que

les Grenades des Ennemis les feux d’artitice
ne puiflent y avoir de prife pour les atter-
mir encore davantage ces madriers doivent
avoir de plus une pointe de fer par le bout, qui
ciere dans la terre de quatre ponces d’un
de pied.

Avant que d’attacher le Mineur 5 on doit
s'informer de l’épaifieur de la Muraille que l’on
veut faire fauter fi les Afliégez ont une
Galerie derriére. S'il n’y en a pas, le Mi-
neur ira fon grand chemin, percera la Marail-
le, (ce coulera entre elle, le terrain à
droit à gauche environ de 12. pieds; de cha-
cun de ces petits Rameaux il fera deux Four-
neaux l’un dans la Muraille l’autre enfon-
cé dans les Tetrès de 15. pieds compris la
chambre du Fourneau afin de faire une Bre:
che plus confiderable 5 plus aifée. Les À ffé-
gcans pourrontattacher quatre ou cinq Mineurs
le long de la Face du même Baltion, qui com-
paffant chacun de leur côté la diftance qu’il y
aura deiui à fon Camarade, mettant le feu
à tous leurs Fourneaux en même terns feront
une Bréche de la longneur de la Face fans
qu’il y refle une pierre. II faut qu’ils obfer-
vent auffi d'avancer une Galerie dans trois ou
quatre endroits, le plus avant qu’ils pourront 3
fous le Baftion pour affûrer leurs Fourneaux

du



A

DE M: GOULON. siHu derriére pour étouffer avec une F ougaife Onen avança

les Mineurs des Affiégez qui viendront à cux Pas are
enfin fi ces derniers ne prennent pas ce par- mont d Lu-

ti, l’on fe fervira de ces trois ou quatre Galc- xembourg
ries pour faire fauter tout le refte du Baftion 9 penetroit

ge Revranchorents C0 nc a
fiégeans la facilité de l’emporter. Magazin,

Si au contraire les Affiégez ont une Galerie damnroi
derriére l'épaifleur de leur Muraille, les Affié- même tems
gcans fçachant cette épaifTeur ou à peu pres, s’y que la Face
enfonceront de deux ou de trois endroits, du Ballon, fi

la Place cûtpratiqueront fur leur droite fur leur gauche renu encore
deux Fougaffes, qui creveront la Galerie fans 24.heures.
la combler devant être faites d’une manière parle
que l’effet fe Faffe du côté du Foflé. -Mais Aup4- de 2 Fougaf-
ravant que de faire fauter les deux Fougaîles, fes, de 4.
on fera les préparatifs néceffaires pour fe rendre Fufées de
maître de la Galerie; pour cela l’on mettra Bombes, on

fe rendit maî-de bonñe heure quantité de Sacsäterres depuis tre de la Ga-
le Revêtement du Foifé jufqu’à la Muraille du lerie au der-
Corps dela Place pour ne pas embaraffer le paf- nier de Siége

faue, on les pofera fur la Galerie ou Epaule 8° Dole, ob-
7 fervant toû-ment qui conduit au Mineur l’on choifira en- jours cette

fuite dix ou douze Grenadiers, ou pareil nom- difpofition.
bre de Soldats de valeur, commandez par deux Ft 4 Luxem-

bourg, quandSergens. (ces derniers doivent être armez»y on
Chacun de ces Grenades, entre eux tous, la Galerie de
quatre ou cinq Bombes, trois bonnes deux la Contregar-
fauffes c’eft à dire, que les deux derniéres def ane
he feront pas chargées auront pourtant va, ons'en
leur fufée ou ampoulette remplie de compefi- rendit mai-
tion comme les autres. Ces préparayifs étant trefeulement

avec des Gre-faits, l’effet des Fougaffes ayant ouvert là nadierss enla
Muraille, donné la facilité d'entrer dans la même difpo-
Galerie, les deux Sergens s’y jetteront l’Epée fition,

D 2 ou



52 MEMOIRESou le Piftolet à la main fuivis des Grenadiers,
pour renverfer, chaffer ce qu’ils rencontre-
ront d'abord. S'ils n’y trouvent perfonnes le
Logement fera aifé à faire avec les Sacs à terre
qui feront apportez, que l’on donnera de main

J en main, avec lefquels ils feront une groffe
Traverfe dans la Galerie. Si au contrairc les
Affiégez viennent à eux pour regagner ce qu’ils
ont perdu, ou pour s'empêcher de rien perdre,
comme cela ne peut guéres manquer d'arriver
ils leur jetteront les trois Bombes dont j'ai fait
mention qui étoufteront les Affiégez ou les
eftropieront pendant que les Sergens ceux
qui fuivent, fe retireront du côté par où ils font
entrez, où ils fe trouveront en füreté. Ces
trois Bombes ayant fait leur effet, les Sergens
rentreront dansia Galerie avec les Grenadiers
portant les deux derniéres Bombes qui ne font
pas chargées; fi les Ennemis y reviennent pour
la feconde fois, afin de les empêcher de faire
le Logement, ils les leur jetteront au nez; ce
qui les obligera de s’en retourner plus vite qu’ils
ne feront venus, ne voulant pas étre étouffez
mis en piéces. Cependant, les Sergens ceux
qui les fuivent, n'en craignant pas l’effet, tra-
vailleront à leur aife, profitant du tems que
Ja peur de leurs Ennemis leur donnera, ils fe-
ront les Logemens fi épais, fi bien percez a-
vec des crenaux, que ces derniers ravenant fc
voyent fruftrez de l’efpérance de pouvoir rega-
gner leur Galerie.

Cette maniére de fe rendre maître d’une Ga-
lerie peut s’êtendre à toutes fortes de Logemens 5
ou Poftes que l’on voudra forcer, quand ils fe-
roient défendus par un tiers plus de monde que
ceux qui les ataquent; pourvû que l’on y puiffe

abor-
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aborder, fe jetter dedans; car s'ils étoient
bien paliffadez ou revêtus, il faudroit la Ha-
che, le Canon, où le Mineur, pour pouvoir
les emporter; mais ne l’étant pas, l’on fera te-
nir aux Grenadiers qui donneront les pre-
miers. lamême conduite que l’on a gardée pour
s'emparer de la Galerie:c’eft à dire, de leur
faire jetter d’abord quantité de Grenades char-
gées, pour y mettte le defordre la confufion
parmi ceux qui défendent; quand ceux qur
attaquent voudront donner tout de bon, em-
porter le Logement, ils feront un moment au-
paravant jetter toutes lesGrenades non chargées,
ayant pourtant leur Fufée, comme fi clles l’é-
toient; ce qui augmentera encore l’embarras de
ceux qui défendent, dont leurs Ennemis fçau-
ront profiter, en fe jettant dans le Logement
pêle-méêle avec les derniéres Grenades qu’ils
auront jettées, s’en rendront les maîtres au
milieu du defordre de la confufion de leurs
Ennemis, devant que ces derniers fe foient ap-
perçûs de la rufe.

Les Affiégez de leur côté, voyant tous les
Logemens, qu'ils avoient dans le Foffé, per-
dus, comme je l’ai fuppofé, quafi toute la
Galerie; s’attacheront à défendre l’unique qui
leur refte encore derriére l’épaitfeur de leur Mu-
-raille, travailleront à raccommoder les petites
parcelles, qui feront encore en état de fervir
dans celle-du niveau de l'eau du fond du Fofié,
pour s’en fervir à faire fauter la Galerie ou l’E-
paulement qui méne au Mineur, quelques-
uns des Poftes que les Affiégeans ont dans le
Foflé, après avoir tenté inutilement de les ren-
verfer à coups de main. Je fuppofe donc, que
les Affiégeans n’aycnt pû faire ni l’un ni l’autre,

D 3 où



On fe fervoit
à Candie de
ectte auge a-
vec bien de
l'utilité,

54 MEMOIRESou que les ayant faits, fi l’on veut, plus d’u-
ne fois, les Affiégeans les ayent toùjours répa-
rez, qu’ainfi il ne leur refte plus d'autre par-
ti à prendre, qu’à faire fauter cette Galerie ou
Epaulement, par quelques Fourneaux s’il leur
en refte encore: après quoi les Affiégeans, ré-
tabliffant de nouveau cet Ouvrage, s’y trouve-
ront en fûreté pour tout le refte du Siége, par
la raifon, comme je l’ai dit, qu’un Fourneau
ne fait fon effet qu’une fois, qu’il eft impof-
fible d’en faire fanter un fous le premier, quand
il y à peu de terrc, comme ici.

Ainfi les Affiégez ne pouvant plus incommo-
der leurs Ennemis par des Fourneaux, auront
recours à d’autres ftratagémes, comme celui de
jetter des Bombes du haut de leurs Murailles,

de les porter où l’on voudra, comme avecia
main; ce qui fe faire aifément par le moyen d’u-
nc auge, fait de trois planches un peu longues
cloûles enfemble afin d'avoir plus de facilité
de s’en fervir, mettre en fûreté les gens qui
feront deftinez à cela, l’on attachera fous le der-
riére de ces Auiges un bâton avec un crampon
de forte qu’un hommes après y avoir mis la
Bombe, donné feu à fon ampoulette, élevant
le derriére de l’Auge avec le bâton la jettera
où il voudra fans être vû, comme s’il la por-
toit av:c la main. Dans les endroits où l’on vou-
dra fe fervir de cette invention, il faudra fe fai-
re un Chemin dans le Parapet, pour pouvoir
s'approcher de la Muraille, ce qui donnera en-
çorc plus de facilité.

Les Affiégez pourront fe fervir auffi d’un au-
tre moyen, qui eft de raccommoder la nuit quel-
ques endroits fur le Flanc, ou fur la Face du
Baftion, qui puiffent voir.le Logement du Mi-

neur;



DE Mr. GOULON. 55eur; afin d’y mettre un Canon fur un affue
marin qui le renverfe, après que l'on auraeu le
foin de jetter à l’entour de ce Logemznt quan-
tité de feux d'artifice, pour donner la faciti-
té aux Canonniers des À Mégez de pointer a leur

aife.
Ce Logement renverfé ceux de la Place pour-

ront defcendre direétement, devant le trou du
Mineur, quatre ou cinq Bombes fur un ma-
drier, attaché à une Chaîne» les Bombes
la chaîne avec des cordes :ces Bombes venant à
s'éclater feront mal paffer le tems aux Mineurs,
à ceux qui feront avec eux dansletrou.

Outre ce que je viens de dire, les A fficgez
peuvent encore mettre tout le Foffé en feu, à
force de bois, de Poudres, de Feux d’artifi-,
ce fans que leurs Ennemis puiffent les en em-
pêcher. Es pourront recommencer la mème ma-
sœuvre, tant qu’il leur reftera du bois, de la
Poudre, des Bombes, des Grenades, des
Feux d'artifice, fans.que les A fiégeans puiffent
s’y oppofer. 11 faut qu’ils obfervent encore
de pratiquer destrous dans l’épaiffeur de la Mu- Fn Can tie
raille, oude la Face du Baltion, lesélarniffant il y avoir plus

do. de cesen dedans, à pouvair contenir un honime don prou dinstes
aife, venant à rien en dehors; afin de n’être Murailles des
pas apperçñs, de. vgir tout ce que les Aifié- !lancs, Faces
geans feront dans le Fodé. I! faut bien fe gar- Comnmes;

ce qui don-der de tirer jamais de ces.trous-là; parce que noi le moyen
ces dernicrs s’en appercevant les rendroient 1nu- de voir roat
tiles qvec du Canon: Pour éviter cet inconve- <e que fai-
nient> il y faudra mettre un homme intelligent re de

fans armes, pour remarquer tous les mOuve- rendrele plus
mens des Ennemis, fur tout quand 1ls char- fouvent lurs
gent leurs Fourneaux; ce qui {fe difcerne aifé- projets ma-
ment; par la quantité de Soidats, à qui on voir

D 4 por-



6 MEMOIRESporter aux uns des Sacs à terre remplis de Pou-
dre, aux autres du Bois pour les étançonna-
ges. Dans ce tems-là les Affiégez doivent
jetter dequoi mettre tout le Foffé en flammes,

ne pas épargner Bombes, Grenades, Pou-
dre “ni Feux d'artifice; ce qui produira un def-
ordre une defolation épouvantable parmi
les Affiégeans. Par lemoyen de cestrous, l’on
verra encore quand ces derniers fe retireront
pour faire fauter quelques Fourneaux; ce qui
donnera le tems aux Affiégez, de fe retirer de
leur côté, de fe défendre quand on les vien-
dra attaquer.

Après avoir dit comme les À ffiégez doivent
fe fervir des Feux d'enhaut, il ct bon de voir
comment ils défendront la Galerie, qui leur
refte, pour toute reffource, derriére l'épaiffeur
de leur Muraille. Pour bien faire au lieu
d'attendre le Mineur des A ffiégeans, il faut qu’ils
aillent à fa rencontre: quand il n’y aura plus
que deux ou trois pierres pour percer la Mu-
raille il faut qu’ils fe hâtentdeleprimer, afin
de pouvoir le tuer à coups de Piftoler, le chaf-
fer ou l’obliger à recommencer an lieu que l’at-
tendant, &cedernier faifant, comme je l’ai re-
marqué, une on deux Fougaffes, dans la moi-
tié ou les deux tiers de l’épaifleur de la Murail-
le» crevera à coup für la Galerie, étouffera
ceux qui feront dedans: cependant les À ffiége-
ans reviendront à ce trou, y jetteront quantité
de Bombes de Grenades, pour chaffer ceux
qui feront dans la Galerie; ce qui doit avoir
été prévû par les Affiégez, qui pour s’y foûte-
nir, feront des Epaulemens qui traverfent la Ga-
leric afin de fe mettre derriére pour éviter les
éclatsdes Bombes des Grenades mais com-

me
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DE Mr. GOULON. 57me ils ne fçauroient refifter long-rems, contre
la fumée qui les étoufferoit à la fin, malgré le
vinaigre qu’ils prennent de tems en temps, ils
doivent avoir recours à leurs Soùpiraux, qui
doivent aboutir fous le Parapet, être couverts
de madriers, afin d’empêcher que le débris du
Canon ne les rempliffe, comme je l’ai vù arri” Cela arriva à
ver à ceux qui étoient vüs: L’on jettera de CeS Dole &3 Lu-
Soûpiraux dans la Galerie, du Goudron, de xembourg,
la Poudre, force Grenades, enfin tout ce où le Canon
qui la peut emplir de feu, de fumée, em- Spice
pêcher les Ennemis de pouvoirs’y foûtenir. Ce-
pendant, ils ne négligeront pas quelques petits
bouts de Galerie, de celle qui étoit à niveau de
l'eau du fond du Foffé, s’il leur en refte enco-
re:ils y feront quelques Fourneaux pour faire
fauter les Affiégcans, quand ils monteront fur
la Brêche pour donner l’Aflaut. Ils perfeétion- On fit fauter Ï
neront leurs Retranchemens, s'ils ne le font pass 17.Four-
ils doivent être garnis de Canons chargez de neaux fous
Chaînes de feraïlles, enfin prépareront Les prod des
tout ce qu'il faut pour foûtenir un Affaut, foit 1e tems qu'ils
de derriére leursRetranchemens, ou à coups de montoient à
main que ccfoit de l’une ou de l’autre maniére, la Brêche en

Candice, ceil faut qu'ils ayenttoûjours un gros amas de ma- qui fat fuivi
tériaux pour réparer la Brêche, s’ils font affez d'une Sortie
‘heureux pour repouffer leurs Ennemis, parti- quileur coûta
culiérement de Chevaux de Frize, de Sacs à bien dumon-
terre. Outre cela, its doivent être munis de de.

beaucoup de Grenades de Bombcs, de Feux
d'artifice, Barils foudroyans, Cercles pots
à feu, enfin d'une grande quantité de Sacs
à terre remplis de Poudre, qu’ils jetteront du
haut en bas de la Brêche au moment que les
Fourneaux auront fauté ils auront tout le tems
d'en jetter bon nombre devant que d’être atra-

)5 quez



38 MEMOIRESquez; parce que les À fiégeans d’ordinaire, pour
n’être pas incommodez de l'effet des Fourneaux
fe tirent toûjours un peu à l’écart, ne s'ébran-
lent que quand la poufsiére étant pailée, elle
Jaiffe difcerner la Brêche.

Les Afsiégez choifiront aufsi de toute leur
Garnifon, les gens de plus de valeur, qu’ils ar-
meront de Cuiraffes, de Faux emmanchées à
l'envers, de Pertuifanes, ou de Bâtons fer-
rez aux deux bouts, afin d'arrêter les plus hâ-
tez des Ennemis, qui fe trouveront hors d’ha-
leine en arrivant au haut de la Brêche. Ces
gens armez ne doivent paroître, pour la foû-
tenir, que quand les Ennemis feront à portée
de la Pertuifane, afin de n’être pas expofez au
Canon des Afsiégeans.

Les Afsiégez, après toutes ces difpofitions
Attendront de pied ferme que l’on les vienne at-
taquer, es Afsiégeans de leur côté feront
leurs efforts, pour tâcher d’emporter la Place
d’affaut mais auparavant, il faut que leurs Four-
neaux foient en état; a/nfi il eft à propos de
dire, comment ils doivent être difpofez, pour
produire un grand effet.

Preriérement, les Affiégeans s’étant rendus
maîtres de Ja Galerie, de Ja maniére que j'ai
dit, y feront des Traverfes de Sacs à terre avec

Cela fé fit à
des Crenaux, l’une vers l’angle de l’Epaule,

Lncmbour, TAUTS à VOS qui du Baftion. Dore
tit les Mi_ Grenadiers, tant pour empêcher d’y venir, que
neurs de tousles Feux, que POUr la fûreté des Mineurs, À l’egard des Soû-
Foneûtpñ  piraux qui pourroient incommoder les À Mé-
jetter parles geans, on les bouchera dans la Galerie avec
Soûpiraux-" un ou deux madriers l’un fur l’autre, pour avoir

plus de force, dont les côtez armez de fer
blanc»



DE Mr. GOULON 59blancs, feront tournez du côté où pourroient ve-
nir les Feux que ceux de la Place y jetteront,

ces madriers doivent être bien étanconnez.
Il faut que les Affiégeans obfervent encorcs

du moment qu’ils feront maîtres de la Galerie,
d’y faire trois ou quatre Entrées; c’elt à dire,
de percer la Muraille dans trois ou quatre en-
droits, cela pour trois ou quatreraifons. La
premiére, que les Ennemis en chaflant les Af-
fiégeans, il fera beaucoup plus aifé à ces der-
niers de la reprendre, pouvant mieux donner
par plufieurs endroits, que s’il n’y cn avoit qu’un.
La f{econde, que deux Fourneaux prenant plus
vite que les autres, en pourroient étouffer le
feu; de forte que faifant leur effet .vers l'en-
droit du trou conmme cela pourroit bien ar-
river, ils mettroient les Afficgeans hors d’é-
tat de pouvoir faire joüer les Fourncaux
qui leur refteroient, le feul paflage qu’ils au-
roient fait pour y aller leur étant interdit; ce
qui donneroit la facilité à ceux de dedans d’en
ôter la poudre, de les reboucher; au lieu
qu'y ayant deux-ou trois entrées, Un pareil in-
convenivnt ne retarde leschofes, que d’unc de-
mi heure, tout au plus. La troifiéme raifon,
eft la facilité qu’ont les Affiégeans d’y pouvoir
porter les matériaux néceflaires, pour quantité
de Fourneaux qu’ils y ont, d’en jetter later-
re que l’on en tire; ce qui feroit fortembarraf-
fant, s’il n’y avoit qu’une entrée La dernié-
re enfin, parce que ces manières tiennent lieu
de Fourneau. Les chofes étant dans cet état,
l’on mattra dans la Galerie, de côté d’autre
un Mineur de cinq en çing toifes de diftance, de-
puis l’Angledel’Epanle, jufqu’àtrois ou quatre
toifes de celui du Baftion, afin qu’il en refte af-

{ez
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éo MEMOIRESfez de ce dernier, pour couvrir les A ffiégeans
du Flanc oppofé en montant à l’afaut.

Les Mineurs ainfi pofez, feront chacnn de
leur côté deux T, deux Fourneaux à chaque
T. On les appelle T, en langage de Mineur»
parce qu’ils en ont la figure. Ceux qui feront
dans les Terres, doivent étre beaucoup plus a-
vancez que ceux de la Muraille; les uns
les autres, pour ‘faire un bon effet éloignez
feulement de trois toifes cette diftance s’empor-
te aifément par les débris des deux Fourneaux
de chaque extrémité.

Il faut que les Affiégeans obfervent, quand
ils feront porter des Poudres par les Soldats,
de leur faire garder une grande diftance de l’un
à l’autre: afin que les Affiégez jettant des Gre-
nades ou des Pots à feu d’enhaut, en attra-
pant quelques-uns, ces malheureux, ne puif-
fent entraîner dans leur mauvaife deltinée ceux
qui les fuivent.

Pour donner plus de facilité à ces Soldats de
porter les Poudres, on la mettra dans des Sacs
à terre pat 25. OÙ 30, livres, tout au plus:afin
qu'ils ne foient pastrop chargez, qu’ils puif-
fent aller plus vîte éviter les Grenades. I
faut avoit un grand foin de bien lier les Sacs
afin de ne pas répandre la Poudre, de crainte
que laiffant une traînée, qu’un Pot à feu, ou
une Grenade venant à tomber deflus y ne fit
brûler jufqu’à cinq cens hommes;s’il y en avoit
autant en file portant de la Poudre.

Pour éviter ce malbeur, il faut mettre deux
Sacs vuides l’un fur l’autre bien liez le pre-
mier fur la Poudre, lefecond fur le premier
qui envelopperont ainfi le Sac de Poudre,
l’empécheront de fe répandre. Tous les Four-

neaux,



DE Mr. GOULON. 61neaux étant chargez l’on compaflera le feu,
de maniére qu’ils prennent tous en même tems
ce qui fait un parfaitement bon effer, parce que
ces Fourneaux s’aidant les uns les autres, fe
donnant pour ainfi direlamain, ébranlent tous
enfemble cette grofle maîle, ne font que la
renverfer, fans jetter des pierres à 20 pas:&
c’étoit très-mal à propos, que l’on faifoit autre-
fois de grands Fourneaux dont un feul contenoit
plus de Poudre, que quatre des miens, tuoit
beaucoup de monde par l’éclat des pierres,
ne faifoit qu’une petite Brêche rapide très-
difficile à monter, aifée à défendre: au leu
que par le moyen des miens, fans faire mal à
perfonne de ceux qui font deftinez pour don-
ner, l’on peut faire une Brêche à monter un
Bataillon de front.

L'on m’obje&tera peut-être le tems qu’il faut
pour faire cette quantité de Fourneaux, maisla
chofe elt aifée à réfourdre> puis que par toutes
fortes de régles, obfervant ce que j'ai dit fur la
conduite que l’on doittenir, quarante Mineurs
étant relevez feront quarante Fourneaux, les
chargeront en auffi peu de tems, qu’un Mineur
relevé comme les autres,en aura fait, chargé
un de forte qu’il n’eft plus queftion que d’avoir
bon nombre de Mineurs.

Tous les Fourneaux étant chargez, prêts
à y mettre le feu: fi l’on apréhende que les Af-
fiegez, quand tout le monde fera retiré de la Celaeft arrivé
Galerie, s’avifent d’y vouloirentrers pour cou- cent fois pen-
per les Sauciffons, on fera fauter du côté, où dure Siege
ils pourront venir, deux ou trois Fourneaux à Luxem-
pour leur en interdire l’entrée ce qui ne fçau- bourg on fit
roit produire qu’un bon effet, non-feulement l’anter fix

Fourneauxpour les Fourneaux qui reftcrdient à joer mais du côté où]

es

ma
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62 MEMOIRESEnnemis encore parce que les Affiégez pouvant croire
pouvoient qu’il n’y en à plus, où que les autresfont man-
venir dans la
Galerie ce Qué, {e porteront avec confiance fur la Brêche 7

s  quileuren pour la défendre :c’eft là le tems qu’il faut pren-
interdit l’en- dre, pour faire fautertous les autres d’un même
trée,& fituneBrêche de 15 EU; Ce qui enterrera fans difficulté les gens qui
toifes. Ceux feront fur le Baltion, ou fuv l’Ouvrage.
delaGarnfon Pendant que l’on charge les Fourneaux, l’on
vinrentpour doit travailler aux Chemins, les rendre ai-
la défendredans cc tems. fez pour les gens deftinez à'donner l’affaut, a-
li, onenfit fin que de rien ne retarde une aétiohñ, qui doit
joüer 30.au- décider de la Place. L’on commande pour ce-
pres ques la tous les Grenadiers de l’Arméc, foûtenus par
&firentune Un nombre de doubles Détachemens; lesuns
Breche, com- Jes autres, le font encore par les Bataillons qui
pass Pie g 5, font commandez, fuivantleurrangs pour cette
toiles. occafion, afin de donner, fi les Détanchemens

trouvent trop de réfiftance.
Les chofes étant dans cet état, les Four-

neaux ayant fait l’effet que l’on en avoit atten-
du, lesgenscommandez, après avoir laiflé paf-
fer la poufliére, s’ébranleront, fans aller trop
vite, pour ne pas perdre haleine. II ne feroit
pas mauvais qu’ils reftaffent même un moment
au pied dé la Brêche, pour fe raffembler tous
là, reprendre haleine, pouvoir monter juf-
ques fur le haut fans s’arrêter étant conftant que
le plus grand péril eft paflé, quand on y eft par-
venu une fois, parce que les feux de moufque-
terie, n’ont plus de lieu, Ce qui elt bien plus à
apréhender que les coups de main, où chacun
y eft pour fon compte. Les premiers qui don-
neront feront, à la vérité, cxpofez à quel-
ques tribulations, étant obligez d’effuyer tout
ce que les A ffiégez s’aviferont de jetter d’enhaut

mais ces fortes de chofes ne reüliffent pas
fans



DE Mr. GOULON. 63fans qu’il en coûte, cela ne va que du plus au
moins.

fe fuppoñe donc, pour les Affiégez qu’ils
fad'ent de leur mieux,& que joüant de leur relte,
ï's fe furpaflent en fermeté qu’ils faffent
joüer à propos, fous les picds de leurs Enne-
mis, les Fourneaux qu’ils auront pratiquez dans Les Turcs

donneient unquelque refte de leur Galerie du fond du Foflé affaut en Can-
enfin qu’ils brulent avec leurs Feux d’artitice, die, au Bas

leur Poudre répanduë fur la Brêche, leurs En- fhon St. An.
nemis, qu’ils les empéchent de s’y loger, Lee ont
les repouffent une foi deux fois, où quatre ficjouer 17,
fi l’on veut:le fort, comme je l’ai déjadit, em- Fourneaux
porte toujours le foible, cela ne va qu’à un ou pe Pieds,
peu plus où un peu moins de tems, partiCU- fuivis d’une
liérement quand les A‘ffiégeans font fi avancez Sortie» que

qu’il n’y a point d’Armée qui vienne au {e- les empécha
de réuffir. M.cours de la Place.  Ainfi, je pofe en fait, qU€ de Chavigny

ces derniers auffi opiniâtres que leurs Ennemis la comman-
beaucoup plus forts, parviendront à la fin, doit

à fe loger au haut de la Brêche; ce qui nc leur
fera pas difficile, le Logement fe trouvant pref-
que fait, par l'effet des Fourneaux. ŸY étant
logez, ils s’y fortificront, rendront la montée
plus aifée, y guinderont du Canon, foit à
force.de bras, onavecun Cabeftan, le mettront
en batteries en tuïneront le Retranchement.
Les Affiégez de leur côté n’ont qu’à fe fouvenir
de ce qu’ils ont fait pendant tout le Siége,
tenir à pcu près la même conduite. Je pren-
drai feulement la liberté de les avertir, en paf-
fant que pour bien défendre un Retranche-
ment, il en faut avoir un fecond afin de fe pa-
rer d’être emportez d’Emblée, de pouvoir
faire leur Traité plus avantageux. Les Affé-
geans auffi de leur côté pour s’en rendre les mai-

tres»



64 MEMOIREStres feront comme ils ont fait aux autres Ours
vrages qu’ils ont emportez. Hors en Can-
die, je n’ai guéres vû de Retranchement fervir
à d’autres ufages> qu’à faire‘une Capitulati- n
ainfi je laiferai faire la leur aux Affiégez, fans
m'en mêler.

Après avoir dit ce que j'ai vû pratiquer à
d’autres, ou pratigé moi-même à l’Attaque

à la Défenfe d'une Place ayant un Foffé fec
je crois qu’il nc fera pas mal à propos de parler
en paffant de l’Attaque ou de la Défenfe
d’une Places ayant le Foffé plein d’eau: je dis
en paflant parce que toutes les chicanes que
j'ai montrées dans ce Traité 5 qui fe pouvoient
faire jufqu'au Fofié doivent fe pratiquer ici
excepté les Mines que les Affiégeans ni leurs
Ennemis n’y fgauroient faire à caufe de l’eau
qu’ils trouveroient d’abord en creufant; D'’ail-
leurs les Retranchemens dans les Ouvrages
fur le Baftion devant être pareils, attaquez

défendus de la même maniére je me con-
tenterai pour éviter les redites de parler feu-
lement de l’attaque de la défenfe du Che-
min-couvert, du pañage du Foffé; qui font
deux chofes bien différentes de ce que j'ai dit
jufqu'ici.

Commençant par ceux de la Place y je vou-
drois qu'ils fiffent devant leur Glacis uh avant-
Foflé ce qui leur fourniroit fuffifamtnent de
la terre pour le Parapet du Chemiin-couvert

pour rehauffer élargir le Rempart de leurs
Ouvrages, du Corps de la Place. Pour bien
faire il faudroit planter au long au large
de ce Glacis, des Saules, ou d’autres Arbres;
ce qui produira en tems de Paix un bel effet,
pengant un Siége un bon utile en cas que

Ja
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DE. Mr. GOULON. 63là Place fût attaquée en ce que coupant ces
arbres du tôté de l’Atraque ils fourhiront da
bois pour des Fafcines mille autres chofes
dont on a befoin D'ailleurs les racihes de
cesarbres, qui feront reftées danslaterre, don-
neroht des peinesinfinéesaux Ennemis, quand
ils voudront fe loger fur le Glacis. Je voudrois
encore qu’il y eût à toutes les Places d’Armes
des Redoutesbien revêtuës, comime celles dont
j'ai parlé dans ces Mémoires une double
Paliffades du côté de l’Attaque avec un petit
Foffé pour empêcher l'effet des Grenades ces
fecondes Paliflades doivent être allignées fur les
premiéres pour les raifons que j'ai dites
n’être poféesque quand les Ehnemis feront fort
près de l’avaht-Foflé afin de leur en ôter la
connoiflance. Outre cela les Affiégez feront
dans la gorge de tous leurs Ouvrages, des ma-
niéres de petits Havres pour mettre à couxert
les Batteaux qui iront, viendront de la Pla_
ce, pour apporter les chofes néceffaires Ces
Batteaux doivent avoir des madriers tout à l’en-
tour, à l'épreuve du moufquet, pour couvrir,

mettre en fûreté ceux qui feront dedans. Et
fi on h’a point de Batteaux, l’on pourra fe fer-
vir de fept du huit Poutres liées enfemble ou
l’on accommodera des madriers, comme je le
viens de dire Ce qui produira le même effet.
Ceux de la Place ayant mis les chofescn cet é-
tat, attendront leurs Ennemis de pied ferme.

Comme j'ai déja pofé, fait voir que la
Défenfe d’une Place à Fofféfec, d'une ayant
le fien plein d’eau devoit être la même chofe
jufqu’à la Contrefcarpe aux Mines près je
fhppofe prefentement que les Affiégeans foient
parvenus à fe loger {ur le bord de l’avant-Foifé,

E mal-
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66 MEMOIRESmalgré toutes les chiçanes que leurs Ennemis
leur ont oppofées, s’y étant bien fortifiez, ils
tâcheront de le faioner d’en faire écouler
l’eau ce qui leur donneroit une grande facili-
té pour attaquer le Chemin-couvert s’ils ne le
peuvent pas faigner ils le combleront dans
quantité d’endroits afin de le pouvoir pafler
de quelque maniére. Enfin la chofe arrivée,
je fuppofe qu'ayant paflé cet avant Fofé ils
fe foient logez fur la Paliffade y après une ter-
rib'e réfiftance de la part des Affiégez qu'ils
s’y foi.nt fortifiez, y ayent amené du Ca-
Hen pour battre en ruïne les Redoutes des
Places d’Armes dont j'ai parlé, qu’aprés
bicn du tems des obitacles, ils s’en foient
rendus les maitres du Chemin-couvert. Ce-
ja tant fait ils travailleront au paflage du
Fofié ce qui fc peut faire de deux maniéres.
Si le Fotté fe peut fa:gner les Défenfes de la
Pla& étant ruinées par le Canon je veux di-
rele Flanc oppofé au paffage du Foflé; les À ffié-
gcans le pafferont de la même manière qu’au Fof-
fé fec. Si cela ne fe peut ils le combleront
petit à petit avec de gros arbres, des Fafci-
nes ‘des Picrres généralement rout ce qui
peut combler obfervcront de faire à cette
Chaufite un Parapet qui les couvre du Flanc
oprofé; fi vers le milieu de ce Foflé il y aun
Gourant d’eau, les Affiégeans laifferont un paf-
fage libre de cinq à fix pieds de largeur afin
que la Chauflée n’en foit pas incommodée,
S ir cette ouverture, l’on mettra des Planches
qui auront un Parapet de madriers à l’épreuve
du moufquet de même qué celui de la Chauf-
fée. L'on pourra élargir confidérablement le

paf-



DE Mr. GOULON. 67paffage du foffé fi l’on fait faire un Pont de
Batteaux qui joigne ladite Chauffée ce qui
fera un Chemin fort large pour aller à l'A
faut quand les fourneaux auront fait leur effet.
Je renvoye les gens fur ce dernier article
aux endroits où j'ai parlé des fourneaux
de la difpofition qu’il faut faire pour donner
un Aflaut.

Voilà, à peu près, ce que j'avois à dire pour
les Affiégeans. Voyons maintenant comme les
Affiégez défendront leur avant-Foffé, 1e Che-
min-couvert 3 le grand Foffé, le Corps de
la Place.

Les Affiégez s’attacheront à faire de petites
‘Sorties fréquentes qui après avoir feulement
tépandu l’épouvante, comme je l’ai déja remar-
qué fe retrierorit dans leur Chemin-couvert,
par le moyen des clayes ou de quelques plan-
ches que l’on mettra fur l’avant-Foffé pour
favorifer leurs Sorties leurs Retraites il

‘faut que les Affiégez fe donnent de garde ici
encore bieñ plus qu’au Fofié fec, de faire de
groffes Sorties parce qu’étant pouflées vigou-
reufement par les Affiégeans il eft impoffible
qu’elles fe puiflent retirer par un Défilé, com-
me font les clayes ou' ces Planches fur l’avant-
Foffé, fans être coupées ou défaites en partie
Ainfi un Gouverneur habile, doit conferver fon
monde pour bien défendre fon Chemin-cou-
vert d’où dépend le falut de la Place fe
tontenter d'inquiéter fouvent les Ennemis, par
de petites Sorties, par le Canon porté dans les
Dehors, fur les Baftions fur les Angles du
Chemin-couvert aux autres endroits où il
jugera d'propos d’en mettre: Il pourra auffi fe
fervir de balles compofées de feux d'artifice

Ex dont



68 MEMOIRESdont j'ai fi fouvent parlé comme les Affié-
geans ne fçauroientinfulterla Contrefcarpe, a-
vant que d’avoir comblé l’avant-Foffé en plus
d’un endroit Ce qui fera des Défilez, à paf-
fer toutau plus trois ou quatre hommes de front
D'ailleurs ces Défilez n’étant qu’à quatre ou
cinq toifes des Paliffades il eft affez difficile
de les pafler pour fe venir loger fur le Chemin-
couvert remplis d’une partie de la Garnifon
enterrée jufqu’au dents, ayant deux rangées
de Paliffades devant elle au fond fuppo-
fé que cela arrive, les Redoutes des Places
d’Armes étant bien revêtuës, ne pouvant ê-
tre prifes qu’avec le Canon, ou la Mine, tant
qu’elles fubfifteront un Gouverneur pourra,
toutes Jes fois qu’il le voudra, renverfer le Lo-
gement que les Affiégeans auront fait, les
repouffer eux-mêmes au delà de l’avant-Foffé.

Un autre Feu que ceux de la Place pourront
encore faire fur lcurs Ennemis, que ces
derniers ne fçauroient prévoir c’eft de fe fer-
vir des Batteaux dont il a déja été parlé,
dont le feu, joint à celui des Places d’Armes,
des Dehors, du Corps de la Place, éclair_
cirabeaucoup les Affiégeans quand ils viendront
pour infulter le Chemin-couvert.

Les Affiégez s’en ferviront encore pour harce-
ler leurs Ennemis au paffage du Foflé, quand ils
auront perdu leur Chemin couvert, anrès l’avoir
défendu long-tems ces Batteaux fe pourront
tojours retirer dans la Gorge des Ouvrages, où
ils feront à couvert dans ces petits Havres dont
On a fait mention.

Les Affiégez fe trouvant dans cette extremité
s’attacheront pour derniére reffource à empêcher
1e paffage du Fofié foit avec la Moufqueterie on

avec



DE Mr GOULON. 69avec leCanon s'qu’ils mettront pour cet effet dans
1e Flanc du Baftion, après l’avoir raccommodé.

fur la Facesen biaifant les embrafures,afin qu’el-
les foient à couvert du Canon des Affiégeans: ils
porteront auffi quantité-de Bombes pour tâcher
de renverfer la Chauffée, de tuer ou de chaffer
les gens qui font deffus. Enfin, fi malgré toute
leur réfiltance leur fçavoir-faire leurs Enne-
misis’opiniâtranttobjours, trouvent le fecret de
pafferle Foffé, d’attacher ie Mineur, de faire
Brêche, ilsmettront letout pour le tout, la
défendront jufqu’à l’exrrémité ils ne courent
pasicitant de rifque d’être emportez que fi c’é-
toitune Place à Fofféfec, parce que les A fliége-
ans ne fçauroient aller à l’Affänt que par une
Chauflée en défilant, ainfi ce doit être l’endroir
detout le Siége le plus meurtrier; parce que c’eit
celui ou {e raffembletoute Ja force, &la vigueur
des Affiégez. S'ils ont des Retranchemens, ils
les défendront Comme on a fait à celui d’une Pla-
ceàFofléfec, où je les renvoye, par où je fi-
nis, conclus qu’il n’eft pas aifé de pre nde une
Place défenduë par un brave homme, ayant quel-
que fçavoir; en même tems qu’il n’eft pas de
Placesimprenables, fans le fecours du Dehors,
ou une longueur deteths terrible.

Si je n’ai pas parlé des hauteurs qui fe rencon-
trent dansun Siége, qui voyent quelque Rc-
vers, foit Ouvrage, ou Chemin couvert, c’eft
que j'ai fappofé que des gens habiles&de bon fens,
doivent {çavoir {e fervir de tous les avantages qui

s'y rencontrent.

F 1 N.



T ABLED'ES

M AÀ TI ER ESCONTENUES DANS
CES MEMOIRE S.

À.

À “tion la plus dangereufe d’un Siége 18
PE

“Ftts marins, \eur ufage dans une Place affie-

gce. 13. 51<i «c'e de fer, dont on fe fert pour rencontrer les
“Ca cres des ennemis. 15Arbres plantez au long au large du Glacis dans

une l'lace, où le foffé eft plein d’eau, leur ufage,
utilité. 64,

Arras. 11 y a dans cette Place une feconde Contre[-

carpe, 36Armes, (Place d’) Ce qu’on y doit pratiquer. 19
Redoutes revêtuës, doubles Paliffades dans ces
Places. 64,

Affégeans (les) doivent fe régler fur le naturel des
gens qu’ils attaquent, &.fur là force de la Gar-
nifon des Affiégez: régle fur cela, 10. Ce qu’ils
doivent faire pour éviter l'effet des balles à feu
d'artifice, Dosvent travailler diligemment à faire
des Batteries de Canons de Mortiers. 11. Né-
Ceflité de cette diligence, 11. Se peavent fervir
auffi bien que les Affiégez de balles compofées de
feu d’artifice pour pointer leur Canon pendant la
nuit, 12. Affiégeans rifquent toûjours plus que
Jes Affiégez, 13. Comment les Affiegeans peuvent
chicanner les ennemis, 14. Ils doivent reparer le
defordre que les Affiégez auront fait par leurs Sar-
ties; comment 1ls s'y doivent prendre, 16, Doi-
vent jetter des Bombes aux endroits où les Affié-
gez auront remis du Canon 17. Aétion la plus
dangereufe pour les Affiégeans, 18, Ce qu’ils doi.

vent



DES MATIFERES.Vent mettre en ufage pour obliger les Affiezez à
faire joüer leurs Fourneaux, 21, Pour emporter
la place qu'ils affiégent, 42. Se doivent fortifier
fur le bord du foffe par de bons Logemens, doi-
vent creufer des puits dans ces Logemens, leurs
Batteries doivent aller jufqu’à l’eau, 46. Doivent
jettér quantité de Bombes pour demonter le Ca-
non des Afliégez, 46. Précautions qu’ils doivent
prendre à l’arttaque des Logemens qui font de-
dans, 47. Doivent venir aux mains!e plètôt qu’ils
peuvent, 47. Ce qu’ils doivent faire jufqu’à ce
qu’ils foient en‘état d’attacher le Mineur, 48,
Peuvent attacher quatre, ou cinq Mineurs» 55.
Par ce moyen faire une Brèche de la longueur de
la Face du Baftion, fans qu’il y refte une pierre,
50. 51. Comment ils s’v doivent prendre pour fe
rendre maîtres de la Galerie s’y louer, st.
Comment ils doivent attaquer l’Avant-f fe des
Affiégez, leur Chemin couvert, le gran 1 Fofe,

le Corps de la Place fi le Foflé de la Pia-
ce eft plein d'eau, 64. Voyez Afsregez, Acraque,
Place.

Afstégez doivent mettre tout leur Canon en hattcrie
fur leur Rempart, ne tirer d’abord que des plus
petites piéces, pourquai, 9. Ne doivent rien ne
gliger pour découvrir l’endroit où leurs ennemis
ont leurs materiaux, afin de fçavoir l’endroit où
on les veut attaquer, n’ètre pas furpris, 7. Se
voyant invefhis, même, avant que de l’etre,
ils doivent combler les chemins creux Cavins,
couper les hayes, 8: razer les mailous les plus
proches de la Place, 6. Avoir deux ou trois cens
hommes couchez fur le ventre dans les endroits
les plus foibles hors des Paliffides, 6. S’apperce-

La a)vant du jour qu’on doit ouvrir la iranchée, ils
doivent mettre tous leurs Canons à Barbet, le
plus gros fur le Remparr, le plus petit dans les
Ouvrages avancez ils y doivent joindre quelgues
Mortiers, jetter à l’entrée de la nuit quantite
de bales compofées de feu d'artifice; pourqu,
11. Ce que doivent faire les Affiegez, lors que
leurs ennemis ont rendu leurs feux d'artifices inu-

E 4 ti-



T ABLEtiles, ou une bonne partie, 12. Ne doivent pag
oppofer Canon contre Canon, pour deux raons,
12, Doivent placer leurs petits Canons dans les De-
hors fur les Faces des Baftions en biaifant 5 en quels
autres endroits ils les doivent placer, 13. Affiégez
rifquent moins que les Affiégeans, 13, Doiventre-
reparer les endroits où ils avoienc du Canon y que
celui des ennemis leur a fait quitter, y en remert-
tre. Tout leur Canon doit être fur des Affûts ma-
rins, 13. Doiventfaire de petites Sorties de huit
ou dix hommes, pour empêcher la Tranchée d’a-
vancer, 14. Îlsen doivent faire enfuite une bonne,
14. Doivent donner l’allarme, jetter des feux d’ar-
tifice tirer alors fur leurs ennemis de tous les en-
droits où ils auront du Canon, 15. Comment ils
peuvent chicannerlesennemis, 15. Ce qu’ilsdoi-
vent faire pour bien défendre leur Contrefcarpe,
30. Doivent attaquer les Affiégeans lors qu’ils
voyent qu’on fe prepare àlesattaquer tems qu’ils
doivent choifir, 37. 38. Ce au’ils doivent faire pour
n’être pasfurpris, 40.41, Pour défendre la Place,
42. Doivent défendre les Logemens julqu’à l’extré-
mité, 43. Ne doivent faire fauter leurs Fourneaux
qu’à l’extrémité, 45. Stratagémes aufquels ils doi-
vent avoir recours quand on les a chaffez de quel-
que pote, 53. 54. l’euvent mettre tout le Foffé en
feu ians qu’on les puiffe empêcher 55. Comment
3ls peuvent defendre la Galerie qui leur rette, 56.
Âvisaux Affiégez, 63. Comment ils doivent défen-
drelenr Chemin couvert, le paffage du Foffe,
fi le Foffé de la Place eft plein d’eau, 64. Comment
ils doivent defendre leur Avant Foffe, leur Chemin-
couvert, leur grand Foffe, le Corps de la Place,
fi le Foffé de la Place et plein d’eau, 67, Voyez Pla-
ce, Afsiégeans, Afsiégez.

Avant-Fofjé devant le Glacis dans une Place où le
Foffé eft plein d’eau, fon ufage, 64. Les Affié.
gevns le doivent faigner, ou combler en quelques

endroits, 66LaAnge faite de trois planches un peu longues cloüées en-
femble pour jetter des Bombes du haut des murail-
les, les porter comme avec la main où l’on veut

on



DES MATIERES.on fe fervit de cette invention à Candie fort uti-
lement, 54. Comment il fe faut fervir de cette in-

vention. 54B.
A/les compofées de feux d’Artifice, de quel u-

b fage IrBar:ls fciez par la moitié pour étouffer les balles à feu
d'artifice, 11. Barils foudroyans. 57

Batteaux qui {font dans les Foffez d’une Place affiègée
doivent avoir des Madriers tout à l’entour à l’epreu-
ve dy Moufquet. 65. Leur ufage» 65. 68.

Bâtons ferrez aux deux bouts. 58Bombes {les) au Siège de Luxembourg démontérent
plus de fix Batteries, qui ne pouvoient être vûës du
Canon, 46. Fuféesde Bombes, 51. Bombes bon-
nes fauffes, pourquoi cesdernieres, sr. Bom-
bes jettés du haut des murailles avecune Auge, 54.

Bombes {ur un Madrier. 55Brêche fans le fecours du Mineur, 28. Brêche fous le
Baftion de Barlemont à Luxembourg, qui pénétroit
jufqu’au Cavalier, où il y avoit un Magazin 50

Breda. Les Lunettes de certe Place font enterrées, afin
de rafer mieux le Glacis y de n’être pas en prife au

Canon des Affiégeans. 32Bouchain. On y fit en deux heures deux brêches à
lOuvrage à Corne, à monter denx hommes de

front. 7C.
aUAiffons, ce que c’eft. On s’en fervit en Candie

utilement. 31Cajvo (M. de) ce qui lui arriva à Limbourg, 6
Cambrai. Demi-Lune manquée à cette Place. 24

Comment s’y fit la defcente du Foffé. 26.30
Candie. Ce qu’y firent les Turcs pour pointer leurs Ca-

nonsla nuit à l’embouchare du Port, 11. Ils y per-
dirent plus de douze cens hommes pour un Canon
qu’ilsenleverent, 13. Se fervirent de forets pour
vercerla terre fans bruit, ce qui leur fucceda, 29:
F1 y avoit des Flèches à tous les Angles de la Con-
trefcarpe, 30. Une des caufes de la longueur du
Siége de Candie, 41. Par le moyen de certaines
Paliffades attachées de quatre en quatre, il fe fic

en



T ABLEen Candie plus de cent Logemens à la barbe des
‘Turcs, fans qu’ils le pâffent empêcher, 41. On
s’y fervit d’une Auge pour jetter des Bombes du
haut des murailles, ce qui produifit un bon effet,
54, Erdecertainstrousforr utiles dans les murail-
lesdesFlancs, Faces Courtines, 55. On fit fau-
ter dix fept Fourneaux en Candie dans le tems que
les Turcs montoientàla brêche, 57.63. On y en
fit fauter cent fois en d’autres occafions. 6.

Canon enlevé par les Turcs en Candie, qui leur coû-
te plus de douze censhommes» 13. Siles Affiégez
doivent expofer leur canon, 13. Le canon pendant
un MHége doit être fur des Affâts marins, 14.Canons

chargez de chaînes de ferrailles. 57Cavalers. En queile occafion ces Ouvrages font uti-
les. Les Turcs en éleverent un en Candie. On en fit
deux petitsau diége de Luxembourg. 21

Cavins doivent être comblez parles Affiégez,fe voyant
inveftis, même avant que de l’ètre. 6

Cercles à feu, leur ufage. 57Charleros. Ce que fit M. de Montal au Siége de cette

Place. 7Chaufée d’un Foflé qu’on a comblé doit avoir un 'Pa-

rapet, 66.Chemin couvert d'une Place dont le Poe eff plein
d'eau, comment doit êtreattaqué défendu, 66

Chemins-crenx avancent un Siége de trois jours. 6.
Doivent être comblez par les Affiégez, fe voyant iin-
veltis., mème, avant que de l'être. LA-meme.,

@bevanx de Frife, leur ufage.
57Circonvallation ([ignes de) les Affiégeans y doivent

travailler, dès le moment que la Place qu’ils veulent

empprter eft invettie. 5Clayes, leur ufage. 67Communications. Les Affiégeans y doivent travailler
inceffamment, du moment que 1a Place eftinveftie,
5. Doiventètre larges avec des Efcaliers. 25

Contremines y 34Contrevallation (Lignes de) gatnies de Redans de
Redoutes font abfolument néceffaires aux Affié-
geans, fi la Garnifon de la Place qu’on affiége ett
çonfidérable comme il le faut fuppofer. 6

Con-
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DES MATIERES.Conerefearpe, on doit {çavoir fi elle eft contreminée,
19. Le travail de la Contrefcarve eft le plus aifé de
tout le Siége, 22. Ce qu'on doit faire pour la bien
défendre, 50. Perte de la Contrefcarde prélude de
celle de la Place, 30. Seconde Contrefcarpe defa-
prouvée; 36. Ce qu’il faudroit faire pour rendre
cet Ouvrage moins mauvais qu'il n’eft, 36

D.

D Ehors d’une Place doivent être munis de quan-
tiré dc petits canons aifez à remuer, pour-

quoi. 40Demi- Lune ne doit être infultée que pendant la nuits
pour quelle raifon. Demi-Lune manquée à Do-

Îe. 24Détachemens (doubles) quand néceffaires. 62
Dole (comment fe fit à) la defcente du Fôffé, 26. Au

dernier Siége de cette Place on creva la Galerie en
troisendroits de la Face du Baftion, 35. Comment
s’y fit le paffage du Foffé. 48. Par le moyen de
Fougaffes de 4 fufées de Bombes on s’yrendit
maître dela Galerie, 51. Le Canon y combla les

Soûpiraux. 57E.

14
a\Ntrées dans la Galerie» pour quellesraifons. 59
Au Epaulemens néceffaires pour la Gardée de la Cava-

lerie des Afsiégeans.
9

F.
L\/«x emmanchéesaàl’envers, leur ufage. 58

Æ' Fêches. Quels Travaux ce font. Il y en avoit à
Candie à Xpresätous les Angles des Contrefcar-

pes. y. 50Foretsaveclefquels on perce la terre fans bruit. Avec
ces Outils les Turcs trouverent le moyen au Siége
de Candie, de faire fauteraux pieds des Afsiégez
Quatre Fourneaux malgré la Galerie qu’ilsavoient

fur le Rocher. 29Fors (lé) emporte toûjours le foible. 63
Foffé, Comment on peut defcendre dans le Fofé quôi

aw'ilfoitrevêtu, 25.26, Pallage du Foflé fe peut
faire en deux maniéres, Quelles font ces deux ma-
niéres,48 Palfage du Foffe plein d'eau,64. Comment

fe doit faire. 66Fou-



TABLEFougaf}e. C’eft un diminutif de Fourneau. On s’en fert
pour crever une Galerie aux ennemis, pour les
étouffer dans lesendroits, où il y a peu de terre 33»

Autres ufages de la Fougafte. 38, 51
Fourneaux. En quelle occafion ils produifent peu d’ef-

fet, 20, N’ontleur effet qu’une fois. ‘Exception à
cela, 45, On en fit fauter dix-fepten Candie aux
vieds des Turcsdansle tems qu’ils montoient à la
brêche, 57, 63, De quelle maniére ils doivent être
difpofez pour produire un grand effet 58, Les
grands Fourneaux ne font pas bons avec les petits
on peut faire une brêche à monter un Bataillon de
front, fans faire mal à ceux qui font deflinez pour
donner, 61, En quel tems il les faut faire
fauter :le nombre qu’on en fit fauter aux Siéges de
Candie, de Luxembonrg. 61,62Fribourg (comment fe fit à) la defcente du Foffé, 26,
Les Mineurs François eurent grand peur au Siége

de cette place. 45Fufils, en quelle occafion plus utiles que les Mouf-
quets, 7

G,
Abions, de quel ufage pour les Afsiégeans, 15,

Ils doivent les remplir de matiéres combufti-
bles pour les brûler en cas de nécefaité, 16

Galeries conduites du fond des puits pratiquez dans la
place d’Armes, 20, Doivent fe communiquer à la
maîtreffe Galerie, 33, Maître Galerie, 34: Com-
ment on peut empêcher que l’eau ne croupiffe dans
les Galerses,3 4, Galeries des Raftions des Ouvra-
ges, où {e doivent faire, c’eft derriére la muraille,
non pas dans fon épaiffeur, pourquoi, 35, Ce qu’il
faut faire pour empêcher laGalerie d’être brulée par
les feux d’artifice des ennemis, 49, pour s’enrendre
maître s’y loger, 51, Comment les Afsiègez peu-
vent défendre la Galerie qui leur refte pour toute
reffource, 56, Soûpiraux de la Galerie, quand
comment doivent être bouchez, 58,59

Grenades non chargées, ayant pourtant leurs fufées,
dans quelles occafions ou doit s’en fervir. 51,53

Grenadiers (quand les) doivent porter des Haches,
pour quelle rasfon, 17, Quand de fauffes Grenades

Bombes. 17 Gor-

St”

re



DES MATIERE S.Gouverneurs de place faux raifonnement qu’ils font
quelquefois, 7. Ce qu'ils doivent faire pour ôter la
connoiffance des endroits foibles d’une place à ceux
qui l’afssegent, 7. Doivent conlerver leur monde.
Ce qu'ils doivent mettre en ufage pour garantir la

place. 67H.
H Avres (maniéres de petits) dans la gorge de tous

les Ouvrages des Afsiégez, pourquoi. 65
Haureurs doivent être occupées par les Afsiégeans,afin

de voiräeux deplusloin, de conferver le com-
mandement: s’il y en à qui ne puiffent pas être
renfermée dans la Ligne de Contrevailation, on y
doit faire des Redoures ou quelque autre Ouvrage

Ppourun corps de Garde, 7Haye (une groffe) à la portée du Moufquet, eft d’une
trés-grande utilité pour les Afsiégeans, 7. Les hayes
doivent être coupées par les Afsiégez fe voyant 1n-
veftis, même avant que de l’être, 7

T Nve/fture d’une place doit être faite d’une manière
H qu’on ôteaux afsiégez toute efpérance de fecours;

le foin en doit être laiffé aux Généraux d'armée qui
font le Siége.

K.
3

Ilmanfoch (M. de) commande en Candie dans un
IN pofte où les'P'urcsenleverentuncanon, qui

leur coûta plus de douze cens hommes,
15

s

w Imbèurg (ce quiarriva à) à M.de Calvo, 8. Les Dra-
Æs gonsfelogerent à Luxembourg dans des hayesà

la portée du-Moufquet de la place. 77
Logemenscomment{etracent. ceux de la contrefcar-

pe fe doivent communiquer avec la place d’armes
par de grands larges Boyaux,z 3, comment fe font
les Logemens fur la Demi Lune, comment fe doit
faire, 24, comment on les peut forcer. Si

Lunettes. Ce fant de bonnes R cdoutes bien revêtuës,
à pouvoir contenir cent ou 1 50. Hommes, Elles doi-
vent être enterrées,comme celles de Breda de Lu-
xembourg 32. Il eft impoffible de fe rendre maître

de



T ABLEde la Contrefcatpe fans les prendre auparavant:
pour es prendre il les faut attaquer dans les formes,

33. Leurutilité, 33-Luxembourg ce qui fut pratiqué au Siége de cette Pia
ce, 18.21. Comment s’y fit la defcente du Foffé
26. 27. 49. Les Lunettes font enterrées danscette
Place, 32, ll y à de fecondes Contrefcarpes, 36 Dé-
fenfe que fit une Redoute à Luxembourg, 37 On y
démonta avec des Bombes plus de fix Batteries qui
ne pouvoient être vûës du Canon 46, Brêche confi-
dérable à un de {es Battion, 5 1,par quelle difpofition
on fe rendit maître au Siége de cette place de la Ga-
lerie de la Contregarde 51, Le Canon y combla les
Soûpirauxs 57, De quelle maniére les Mineurs y fu-
rent garantis de tous les feux qu’on êut pû jetter pac
les Soûpiraux, 58. Fracas qu’y firent les Fourneaux.
Six v firent une brêche de 15, trerite une brèche

de foixante quinze. 62
M.

Adriers. 59L Maffrecht (on fit au Siége de) un Epaulement
Ne la Garde

ace Siége, 21Mineur, Ce qu’on doit fçavoir avant que d’attacher le
Mineur, 50, Ce que le Mineur doit faire après cela y
50, Difques des Mineurs, 55, Mineurs François
curent grand peur au Siége-de Fribourg. 45.

Montal M; de Confeil qu’otrii dohne au Siége de

Charleroi, qu’il fuivit, 7Montbrun (M. de S, André fit mettre Candie dans un
de (es Logemens du Fofle dix piéces de Canon. 43

Maraillede deuz outrois Gazons, ou de terre paîtrse
avec de la paille hachée. Ou ne fe fervit que de celd
en Candie pour former tous les parapers des Re-
tranchemens, de derriére les pahffades 37

Fan

TN Uvrage à corne, doit être attaqué en plein jour 5

JS par quelles raifons. 24
P.

=3 aliffades doubles dans le Chemin. couvert nécef-
A  fairespour la défenfe de la Contrefcarpe,31,com-

ment elles doivent être faites& allignées,3 1,paliffa-
des attachées de quatre en quatre,ou de fix en fix avec

des Arcs-Boutans, leur ufage. 41) comment on le



DES MATIERES.pofe, 42. Doubles paliffades dans les places d’Ar-
mes, 65.

Parallelles, Trois fuffifent, 18, Ce qu’on y doit prati-

quer, 19Pertuifannes leur ufage. 58
Place alfiegée doit être munie des chofes néceffaires

pour fe bien défendre, 5. Ce qui fait le merite d’une
place, 6, Place fondée fur le Roc, moins difficile
à attaquer qu’une autre,pourvû que le Roc ne regne

‘pas jufqu’au parapet, 28, Comment doit être atta-
quee. Là même. Placcayant un Foffé plein d'eau,
comment doit être attaquée défenduë. 64

Place d’Armes, Ce qu’on y doit pratiquer, 19 Redou-
tes revêtuës doubles paliffades dans ces places.65

Pofles. Comment on les peur forcer, s1. 52. On s’y
prend de la même maniére que pour emporter la

Galerie Lä même,Potsa feu, leur ufage. 57Poudres, comment doivent être portées, (fe)
Poutres liées enfemble pour fervir de batteaux dans le

Foffé. 65Puits pratiquez dans la place d’Armes, 20, Galeries

conduites du fond deces puits. 20
Etranchement (pour bien défendre un) les Afsié-KA gez en doivent avoir un fecond. Un

ment/ne fert guéres à d’autres ufages qu’à faire une
Capitulation, 64.

S.

4 Acsaterre, 57» 58,Me, Saules plantezau long au large du Glacis dans

une place où le Foffé eft plein d’eau,leurufage,64,
Seaux a puifer de l’ean, pour étouffer les balles à feu

d’Artifice.
Soldats couchez fur le ventre dans les endroits foibles

d’une place invettie de quelle maniére ils doivent
être difpofez ce qu'ils doivent faire, 7

Sorties, Ce qu’on y doit pratiquer, 38, Leursufage
41, Groffez Sorties, qband dangereufes 67Soñpirax leur ufage Le Canon combla les Soûpiraux
aux Siéges de Dole de Luxembourg, 57 En quel-
le occafion il les faut boucher, de buelle maniére

48, T,



TABLET.

en langage de Mineur, ce que c’eft. ed
Tonneaux, de quel ufage pour les affiégeans, 1 s. Is doi-

T

vent être remplis de matiéres combuftibles, pourquoi. 15
fanchée, quand doit être onverte. On doit s’y préparer par
un amas prodigieux de Fafcines de Gabions, 5. avant que
de l'ouvrir les Ingenieurs des affiégeans doivent reconnoître
la Place le plus près qu’il leur eft poffible, la nuit à târons,&
le jour à la faveur des haves des chemins creux. L'ou-
verture de la Tranchée fe fait de deux maniéres, 10.Les In-
genieurs doivent bien remarquer Ja natûre du Terrain a-
vant qhe d’ouvrirla Tranchéesafin de la creufer de manière
qu'on n’ait point les pieds moiullez régle pour éviter cet
inconvenient,to.La Tranchée doit être fort large,& les re-
tours aifez afin de faire pafler tous les Chariots; 17. Il et
inoiii qu’un Tête de Tranchée fe foit foûtenue contre une

T groffe Sortie, 37=ravailleirs, ce qu’il faut faire pour les empêcher de s'enfuir y
il n’en faut mettre que peu en befogne. 16, 17

Traverfes de Sacs à terre avec des crenaux. «8
Trous pratiquez par les affiégez dans l'épaiffeur de la murail-

le où de la Face du Baftion, à quel ufage. Ny avoit en Can-
die plus de vingt de cestrous dans les Muraizles des Flancs
Faces&Courtines,ce qui Jonnoit moyeri devoir tout ce que
faifoient les Turcs,& de rendre le plus foûvent leurs projets

rm
inutiles;de quelle maniérefe doivent pratiquer ces trous.55

aûres, Ce qu’ils firent à Candie pour pointer leurs Canons la
nuit dl’emboucher du Port, 11 Enlevent un Canon qui leur
coûte plus de dotize cens hommes 12 Elevent un cavalier;
oùil y avoit deffus dix piéces de canon, à 1 Sté fervent de ma-
niéres de Forets pour percer la terre fans bruit: 29

-r

V.
Auban. (M. de) Onlui donne au Confei! à l'égard de l'attaque d’uneV Redoute de Luxembourg qu’il aplaudit, qu’il ne farvie point. 3 7

Vinaigre, bon contre la fumee des Bombes des Grenades. $7

TT Pres. Atraques vigour eufés fo ‘tenus au Siége de cette place 22. 1f
y avoit des Flèches a tous les Angles de fa Contrefcarpe- sa

F I N.Le Libraire au Relieur.
Les planches doivent être placées a la fin du Livres NO. 1° 2. 3- 4° Com-

me elles fonr marquées. Tour la commodi:é du Ledteur iine faut rien
couper du papier fur lequel les planches font imprimées afin qu’on les
puiffe voir toutes entieres, le Livre etantfermé.

De Bocckverkooper aan den Binder.
De platen moeten achter*t Bock gebonden Worden, No. 1. 2» 3-4- zoû

zy gemerckrfijn. Staatoockte weten, dat voor *t gentack van den Le-
fer, de platen buyten het Boeck gefien moeten worden en dacrom geert
var, ofre papier van de felve afgefheden worden.
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